
Cours d'obéissance • Pension Educative

450 530-2022
www.centreeducatifcanin.com

NOURRITURE
D'ANIMAUX

La solution canine des Laurentides

Élysa 
Labbé

Élysa 
Labbé

INTERGÉNÉRATION – 6 CAC

Immense pro prié -
té, cuisine spa-
 cieuse, ch. des
maîtres au rez-
de-chaussée avec
s/bains adj., 4 CAC
au 2e étage et 
section intergén.
avec entrée in dép.
MLS 28229803.

415 000 $

ACCÈS LAC DE L’ACHIGAN

Superbe cottage,
cour magnifique-
ment paysagée,
piscine creusée
et chauffée, fil-
trée au sel. Foyer
de pierre, spa.
MLS 27506531.

235 900 $

ACCÈS LAC DE L’ACHIGAN

Grande maison
c h a m p ê t r e !  
C o n  v i  v i a l e .  
2 foyers. Salle 
familiale. Terrain
de 91 434 p.c. À 
2 min. de marche
de la plage. 
MLS 27046471.

367 000 $

ACCÈS  LAC CONNELLY

Bordé par un
ruisseau. 3 CAC.
2 s/bains. Garage
adjacent. Terrain :
18751 p.c.
MLS 27314789.

170 000 $

journal communautaire 
de Saint-Hippolyte depuis 1983

PROMOTION D’AVRIL

20%
de rabais 

sur les changements 
d’entrées électriques

R.B.Q.: 5587-4861-01

Entrepreneur électricien et général
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20 ans d’expérience

450 563-3413 
514 943-0141

www.denelecelectrique.com

D            

DESROSIERS & FILS inc
Résidence funéraire

10, rue de Martigny 
676, boul. des Laurentides

Saint-Jérôme

450 432-9705

Préarrangements disponibles

DEPUIS 1959

� � � �� �� ��

973, 
ch. des Hauteurs

sur rendez-vous :
appel local : 
579 888-3661face au IGA

Nicolas Vachon 
est à nouveau récipiendaire 
d’une bourse de la Banque Nationale

ÉLECTION MUNICIPALE 
PARTIELLE le 24 avril

Service 
des loisirs et culture
450 563-2505 # 2231

Heures d’ouverture
Lundi au jeudi : 8 h 30 à 12 h  et 13 h à 16 h
Vendredi :  8 h 30 à 12 h 30
2252, chemin des Hauteurs

S’abonner 
à l’infolettre ! 
C’est LA meilleure façon de demeurer informé, 

en tout temps, sur les activités et événements. 

Inscrivez-vous dès maintenant : 

www.saint-hippolyte.ca

La sélection d’activités et de spécialistes s’inspire de la
thématique estivale de cette année : l’Histoire ! 
D’une semaine à l’autre, une nouvelle époque est abordée.
Peu à peu votre enfant découvrira, d’une façon ludique,
quelques époques marquantes qui se sont succédées au
fil du temps. 

Jeux coopératifs, activités récréatives et sportives, chansons, quiz, bricolage, 
baignade, jeux d’eau,  heures du conte s’ajoutent à la programmation qui, com-
prend également, quelques sorties en plus de la venue de nombreux spécialistes. 

Nouveauté ! 
Capsules santé hebdomadaires animées par des professionnels.

ÉTÉ 2015

cet été, entrez dans l’histoire !

INFO
LOISIRS & CULTURE      ÉTÉ 2016

CAMP DE JOUR TORTILLES

INSCRIPTIONS
20 avril au 3 juin

www.saint-hippolyte.ca

Nicolas est accompagné de Martin 
Lavigne, président de la Financière

Banque Nationale – Gestion de 
patrimoine et de Louis Vachon, 

président et chef de la direction 
de la Banque Nationale. 
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Jacinthe Murray
Candidate indépendante

Bruno Allard
Candidat de l’équipe Laroche

pages 4 et 5

page 3
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Si vous êtes un lecteur assidu
de notre journal, vous aurez
remarqué que, depuis l’édition
de mars, nous avons une
nouvelle journaliste qui
s’intéresse aux actualités
sportives de la région. Voici un
portrait de Carine Tremblay,
que nous pourrons lire tous les
mois dans les pages du Sentier.
Carine Tremblay est née sur la Côte-Nord, plus

précisément à Sept-Îles. Sa mère et sa sœur y vi-
vent toujours d’ailleurs. Complétant sa formation
collégiale au CÉGEP de Sept-Îles, c’est là qu’elle
décide de faire partie du journal étudiant. Ha-
bituée à l’immensité prodiguée par le fleuve
Saint-Laurent, elle s’expatrie vers Sherbrooke pour
y entamer ses études universitaires. Là aussi, elle
s’investit dans Le Collectif, le journal étudiant uni-
versitaire. Carine est une personne curieuse qui
aime apprendre. Durant sa formation universi-
taire, elle a complété deux bac-
calauréats, un en histoire et
l’autre en études françaises
avant de poursuivre des études
de 2e cycle en études françaises
et en enseignement collégial.
Installée dans les Basses-
Laurentides

Comme les perspectives
d’emplois pour elle et son
conjoint étaient très minces à
Sherbrooke, le couple décide de déménager vers
les Basses-Laurentides, plus spécifiquement à
Bellefeuille. Carine décroche alors un poste
d’enseignement de l’histoire au secondaire. Elle
y enseignera cette matière pendant trois ans. Vien-
dra ensuite son entrée en scène au Cégep de
Saint-Jérôme, en 2007. Engagée comme ensei-
gnante de français, elle décide de relever un nou-
veau défi en 2011 en enseignant le journalisme
dans cette même institution. Comme elle n’a pas
vraiment de formation dans cette discipline,
elle s’inscrit à des cours choisis à même le Bac-
calauréat en communications.

Une enseignante passionnée
Toujours passionnée par son travail et par la

transmission du savoir à ses élèves, elle revient
à l’enseignement du français en 2013. Le bou-
lot ne manque pas dans ce Cégep de 5 000 étu-
diants. « Il faut plonger avec beaucoup d’acuité
dans ce domaine », nous confie-t-elle.
Coup de fil au Sentier

Après avoir aperçu une annonce dans le
Sentier qui invitait les personnes de la région à
devenir bénévoles, elle décide d’appeler la coor-
donnatrice Nicole Chauvin. Comme son mari est
un adepte du triathlon, elle a proposé à Nicole
de suivre son parcours lors des courses qui au-
ront lieu en juin et en août à Mont-Tremblant.
Nicole lui a aussi mentionné que le Sentier était
en quête d’un journaliste sportif. Carine a tout
de suite accepté cette offre et son premier arti-
cle peut être lu dans le numéro de mars 2016.
Le Sentier qui a toujours sa place…

Dans un monde marqué par l’instantanéité
des événements et par les soubresauts constants

du journalisme qui évolue
dans un monde précaire et en
changement, Carine explique :
« que notre journal mensuel,
toujours publié en version pa-
pier, augmente le sentiment
d’appartenance de la com-
munauté hippolytoise. » Elle
sent que le journalisme, en
profonde mutation, est main-
tenant tourné vers la produc-

tion en continu. Les faits sont nombreux, mais
le métier est installé dans une dynamique de tra-
vail qui peut être oppressive. Elle sent que le men-
suel a toujours sa place même si la vie moderne
nous tient bien occupés. « Les événements mu-
nicipaux, qui se passent chez nous à Saint-Hip-
polyte, sont toujours d’actualité, car ils sont peu
couverts à grande échelle. » Carine poursuit en
disant que : « le Sentier rend un service à la col-
lectivité. Ce média citoyen prend les moyens pour
que la vie municipale soit vraiment couverte. »

Carine Tremblay
PHOTO JEAN-PIERRE FABIEN

Carine Tremblay, 
nouvelle collaboratrice au journal 

 

 

Jean-Pierre Fabien

 

 

 

 

 

 

  

Alimentation 
ST-ONGE inc.

Yves St-Onge
Propriétaire

972, chemin des Hauteurs 
Saint-Hippolyte

450 224-5179

•  Résidentiel  •  Commercial  
•  Industriel   •  Rénovation  

•  Maintenance

438, ch. du lac Bertrand, Saint-Hippolyte
Pagette : 1 514 837-6626 / 450 431-8162
Télécopieur : 450 438-1890

450 438-8364

ERRATUM
Les crédits-photos de l’article sur Flavie parues en mars auraient dû
se lire comme ceci :

La photo en première page est celle de Ghyslaine Payant. 
Quant aux deux photos de l'article : celle de
l’album est de Jean-Philippe Brochu, et

l'autre avec la guitare, est
de Olivier Grenon-Doyon.

Nous nous excusons des inconvénients que
cela a pu causer.

Perspectives d’avenir pour Carine Tremblay
(JPF)En plus de demeurer maintenant à Saint-Hippolyte où l’eau des lacs remplace l’eau

du fleuve, elle rêve de pouvoir passer plus de temps avec son conjoint et avec ses deux chiens.
Elle aimerait aussi travailler davantage le bois et devenir ainsi ébéniste à temps partiel, pour
continuer l’aménagement de sa demeure. Après tout près de quinze années d’enseignement
secondaire et surtout collégial, Carine Tremblay garde en elle la passion du français, le juste
choix des mots et l’amour de ses élèves. 

Nous aimerions lui souhaiter la plus cordiale bienvenue au Sentier et nous
aimerions qu’elle demeure longtemps notre journaliste attitrée et notre collègue
bénévole.

Plus de 27 ans 
d’expérience

Reconnu par la FFY 

www.yoga-vie.com 514 409-4087
114, chemin du lac Connelly, Saint-Hippolyte

« Les événements
municipaux, qui se

passent chez nous à
Saint-Hippolyte,

sont toujours
d’actualité, car ils

sont peu couverts à
grande échelle. » 
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Nicolas Vachon
PHOTO COURTOISIE

450 563-3225
EXCAVATION GÉNÉRALE

FOSSES SEPTIQUES • ANALYSE DE SOL

www.excavationsgingras.com
ESTIMATION GRATUITE • GARANTIE 30 ANS

LICENSE RBQ 1-887-2242-91

Afin de souligner l’année internationale des légumineuses, 
nous vous proposerons une recette tous les mois. 

Voici celle de Liette Lussier Si vous souhaitez nous faire part de la vôtre, 
n’hésitez pas à nous l’envoyer à redaction@journal-le-sentier.ca

RECETTE

1 petit oignon rouge haché
1 gousse d’ail hachée
4 oignons verts hachés
½ poivron vert haché
½ poivron rouge haché
2 branches de céleri hachées
1 petite carotte hachée

1/2 tasse de mais en grain
1 boite d’haricots rouges bien égouttés

Sel et poivre au goût
2 c. à table d’huile d’olive
1      c. à table de jus de citron

Persil au goût 

Mettre tous les ingrédients dans un bol, bien mélanger.
Bien mélanger l’huile et le jus de citron à part et incorporer au goût dans la salade. 

Salade d’haricots rouges

Nicolas Vachon 
est à nouveau récipiendaire d’une bourse de la Banque Nationale

Pour une troisième année
consécutive, Nicolas Vachon,
de Saint-Hippolyte, se dé-
marque au sein de la Fondation
de l’athlète d’excellence du
Québec. Lors de la 24e édition
du Programme de bourses
Banque Nationale, qui s’est dé-
roulée le 23 mars, l’organisme
financier a retenu la candida-
ture de 33 étudiants-athlètes,
afin de souligner leur distinc-
tion au sein de leur discipline
sportive. Notre concitoyen,
âgé de 19 ans, a ainsi obtenu
une bourse de 4 000 $ en sou-
tien à la réus-
site acadé-
mique et
sportive en hal-
térophilie.

Nicolas a entrepris la
pratique de cette activité
physique à l’âge de huit
ans, après que son père
et entraîneur, Mario Va-
chon, ait amené ses en-
fants voir une compéti-
tion d’haltérophilie, afin
de leur montrer ce sport
qu’il avait lui-même
exercé auparavant. L’idée de renouer avec cette
discipline olympique s’est alors imposée comme
un passe-temps familial idéal. Depuis ce jour, Ni-

colas Vachon ne cesse d’épater ceux et celles qui
assistent à ses arrachés et à ses épaulés jetés, lui
qui détient toujours un record aux Jeux du
Québec en haltérophilie. Médaillé de manière
récurrente à des compétitions locales, provin-
ciales et nationales, cet haltérophile, actuelle-
ment dans la catégorie des 69 kg, garde un sou-
venir précieux de l’une de ses sorties à
l’international : son 13e rang aux XXe Jeux du
Commonwealth, en Écosse, en 2014, où il était
alors l’un des plus jeunes de sa catégorie.

Une cible réaliste : les Olympiques 2020
Cet étudiant en Techniques de génie méca-

nique consacre en moyenne 16 heures par se-
maine à l’entraînement. Bien qu’il en ait déjà at-
teint les standards, Nicolas travaille maintenant
à bonifier ses chances d’être retenu aux Cham-
pionnats du monde junior. Il s’avère que les
Championnats panaméricains sont moins ac-
cessibles cette année, car le contexte des qua-
lifications en vue des Jeux olympiques de Rio gé-
nère un lot de participants d’un très grand
calibre. Néanmoins, le rêve olympique persiste
et 2020 demeure une cible réaliste pour l’Hip-
polytois.

Un souper spaghetti pour les appuyer
La bourse de la Banque

Nationale permettra à cet
athlète de prendre part à
diverses compétitions, et
elle s’ajoute à l’appui fi-
nancier du Club du Nord,
qui organise d’ailleurs, le 30
avril prochain, un souper
spaghetti pour soutenir de
jeunes haltérophiles. Il est
possible d’obtenir des in-
formations complémen-
taires à ce sujet en commu-
niquant avec Mario Vachon,
entraîneur responsable du
club d’haltérophilie de Saint-

Hippolyte,  à l ’adresse suivante :  mva-
chon000@hotmail.com

Carinne Tremblay

Bien qu’il en ait déjà
atteint les standards,

Nicolas travaille
maintenant à bonifier
ses chances d’être

retenu aux
Championnats du
monde junior.
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Il faut travailler à un
environnement le plus près
villégiateur, possible!  lance,
d’entrée de jeu, la candidate
indépendante Jacinthe Murray
qui se présente au poste no.4 à
l’élection partielle du 24 avril
prochain contre Bruno Allard,
candidat de l’équipe Laroche.
Cette analyste en informatique, à la retraite

depuis cinq ans dans l’environnement champêtre
du lac des 14 Îles, milite pour que les dirigeants
municipaux aient à cœur la préservation le
moins transformé possible de l’environnement
hippolytois. « Il ne faut pas tomber dans le
piège de la multiplication des feux de circula-
tion, des lampadaires et des radars photos. Il faut
que la population vive, le plus possible, en har-
monie avec la Nature! »
Pas d’expérience
mais une grande inspiration : son père

Madame Murray n’a aucune expérience de
la vie publique. « Ma seule référence a été
d’être témoin, très jeune, de la préoccupation
de mon père Hubert Murray (1919-2000), pour
servir la population, comme maire de Saint-Jé-
rôme (1956-1962 et 1964 à 1969) et député élu
de l’Union nationale dans Terrebonne (1966 à
1970). Comme lui, j’ai l’idée qu’il faut aller plus
loin que la prise de conscience ».
Des idées et des orientations

« Je suis d’accord avec pleins de choses qui

se font déjà, dans notre municipalité, par exem-
ple, le Grand Ménage. Cela nous permet au
printemps, d’aller porter nos rebuts de toutes
sortes, gratuitement, à l’écocentre de la Muni-
cipalité tandis que dans d’autres municipalités,
il faut payer. Il faut aller vers des solutions qui
mobilisent toute la population comme le fait le
maire Coderre à Montréal : l’obligation des
sacs réutilisables ou en papier pour les emplettes
dans nos commerces, des bactéries ensemen-

cées dans nos puisards plutôt que le ramassage
commercial des boues usées qui entraine des
frais, un service de protection des animaux do-
mestiques errants orienté vers l’adoption plutôt
que l’euthanasie ». Ce dernier point lui tient bien
à cœur, elle qui vit entouré de sa famille adop-
tive de félin domestique.

Jacinthe Murray
PHOTO ANTOINE-MICHEL LEDOUX

Gilles Rousseau

Jacinthe Murray, 
pour un environnement écologique

 

 

 

 

 

 

 

 

Antoine-Michel LeDoux
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Date de tombée : le 1er du mois 
Tirage : 5100 copies

Pour toutes les parutions, faites parvenir vos
communiqués et votre matériel publicitaire
pourle 1er du mois par courriel ou poste :

redaction@journal-le-sentier.ca
C.P. 135, Saint-Hippolyte (QC) J8A 3P5

PRÉSIDENT
Michel Bois 450 563-5151 
COORDONNATRICE : 
Nicole Chauvin 450 563-5151
GRAPHISME ET INFOGRAPHIE
Nicole Chauvin assistée de Suzanne Lapointe
DISTRIBUTION
José Cassagnol
PETITES ANNONCES
450 563-5151

IMPRESSION : Hebdo-Litho

Dépôt légal Bibliothèque nationale 
du Québec, 2e trimestre 1983
Le Sentier reçoit l’appui du ministère de la
Culture et des Communications du Québec.

Ce journal communautaire est une réalisation
d’une équipe de touche-à-tout en constante 
évolution. Nous n’avons d’autre but que
d’améliorer la qualité de vie à Saint-Hippo-
lyte.

Administration, rédaction, correction, choix
des textes et photographies de ce numéro du
Sentier sont l’oeuvre de :
Jocelyne Annereau-Cassagnol, 
Monique Beauchamp, Ghyslaine Binette,
Michel Bois, Pierrette-Anne Boucher, 
Lyne Boulet, José Cassagnol, 
Michèle Châteauvert, Nicole Chauvin, 
Carine Cherrier, Diane Couët, 
Élise Desmarais, Bélinda Dufour, 
Jean-Pierre Fabien, Martine Laval, 
Suzanne Lapointe, Antoine-Michel 
LeDoux, Francine Mayrand, 
Camille Ouellette-Robichaud,  
Monique Pariseau, Lyne Rochon, 
et Audrey Tawel-Thibert

Site web : 
Diane Comte, Pierre Gravel et Patrick Joly

Les textes du bulletin municipal situés 
au centre du journal et les textes identifiés 
par le logo de Saint-Hippolyte sont 
sous l’entière responsabilité 
de la Municipalité.

To our English citizens, your comments and
texts are welcome.

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

www.journal-le-sentier.ca

Jocelyne Annereau Cassagnol
450 431-2002
4446cassanne@gmail.com

Lyne Rochon
514 409-4087
lyne.rochon@bell.net 

Vos représentantes
publicitaires

(AML) Le jeudi 24 mars dernier, dans un
communiqué de presse envoyé au journal,
Gilles Rousseau, nous informait que son équipe
ne présentera pas de candidat pour combler le
départ au poste de conseiller à l’environnement
annoncé en décembre dernier par Philippe
Roy, pour affaire familiale. 

« Nous allons plutôt garder nos énergies à
préparer la prochaine campagne électorale de
2017. Peu importait le candidat, précise-t-il, j’au-
rais aimé qu`il y ait un peu d’adversité, au
conseil. Laissons terminer le mandat de l’équipe
actuelle et la population constatera par elle-
même, l’ampleur de la situation ! » lance M.
Rousseau. 

Fin du suspense 
pour l’équipe Rousseau

Devoir du citoyen, allons voter 
le 24 avril et/ou par anticipation le 17 avril.
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(AML) Bruno Allard, candidat
de l’équipe Laroche à
l’élection municipale partielle
du 24 avril partage avec nous
son attachement, et celui de sa
famille, à l’environnement
hippolytois.

Q - Monsieur Allard, vous êtes attaché à
Saint-Hippolyte?

R - J’ai tellement de beaux souvenirs de mon
enfance à Saint-Hippolyte, des étés passés au lac
à jouer dans l’eau toute la journée, qui revien-
nent rapidement. Et, les matins au lever, assis sur
le quai à manger mes céréales. L’automne, les ex-
cursions à pied et en vélo dans les boisés, avec
les amis et l’hiver, nos exploits sur les pentes de
ski à proximité occupaient nos temps de vacances.
Q - Depuis 9 ans, avec votre conjointe et
vos deux enfants, vous êtes de retour
dans le milieu hippolytois. Pourquoi?

R - Nous avons quitté la ville afin de vivre en
harmonie avec l’environnement que nous avions
connu, tous les deux, enfants, moi, ici et ma
conjointe, dans Lanaudière. Bien que Montréal
nous comblait sur le plan professionnel, précise
Mélanie, sa conjointe, il était important d’offrir
à nos enfants une enfance et une adolescence
en harmonie avec la nature. Et, comme nos pa-
rents sont vieillissants, nous voulions aussi être
plus prêts afin de prendre soin d’eux et que nos
enfants aient la chance de les côtoyer et mieux
les connaître.

Q - Madame Lefrançois, comment se vit
la conciliation travail-nature?

R - Moi, je suis originaire de Rawdon dans La-
naudière et mon père y habite encore. Petite, pas-
sionnée de ski, je rêvais, adulte, de vivre dans les Lau-
rentides. Bien sûr, vivre à la campagne lorsqu’on a
une vie professionnelle, demande qu’on apprenne à
s’organiser autrement! Et bien vite, les inconvénients
sont largement compensés par l’incomparable sen-
sation de vivre au chalet toute l’année!
Q - Comment entrevoyez-vous l’avenir de
l’environnement hippolytois?

R - Saint-Hippolyte a changé depuis mon enfance,
précise Bruno Allard. C’est normal. Chacun, à son
époque, croit agir pour le mieux. Mais maintenant,
les enjeux économiques de survie des citoyens hip-
polytois sont différents. Nous sommes à l’ère d’acti-
vités de conservation, principalement récréotouris-
tiques et patrimoniales, plus que d’exploitation. Et on
comprend mieux l’importance de notre empreinte
écologique, c’est-à-dire les impacts positifs et néga-
tifs que nous avons, par nos actions, sur notre envi-
ronnement. Aujourd’hui, les connaissances des
sciences nous guident sur les meilleures actions à po-
ser pour préserver notre environnement et, si pos-
sible, corriger les lacunes du passé. Déjà, les poli-
tiques mises en place, à Saint-Hippolyte, vont dans
ce sens. D’autres défis restent à relever en accord, tou-
jours, avec l’approbation de la population.
Q - Et l’avenir de vos enfants 
dans cet environnement?

R - Nous avons appris à tirer le meilleur parti de
nos richesses par la mise en place d’infrastructures
municipales, de services administratifs, récréotou-

ristiques, culturels et artistiques de premier ordre.
Nous avons un système éducatif de qualité avec bien-
tôt, deux écoles primaires où œuvre un personnel en-
seignant dédié à la réussite de nos enfants et, ac-
tuellement, en réflexion, un projet d’école secondaire
de proximité afin d’éviter à nos ados un déracinement
de leur milieu et, une réduction du temps de dépla-
cement et des coûts de transport. Ces structures de
qualité favorisent un meilleur environnement fami-
lial, social et environnemental.
Q - Quelles qualités, les citoyens pour-
raient-ils découvrir chez vous, comme
conseiller?

R - Mon travail, depuis plus de 25 ans, consiste
à écouter les gens, les questionner pour cerner les

enjeux et les aider à trouver la meilleure solution pos-
sible. J’aime les gens et je suis quelqu’un de simple.
Il est facile de m’approcher d’eux afin qu’ils me fas-
sent part de leurs préoccupations. Aussi, je crois à
la communication comme premier moteur de chan-
gement. Depuis six ans au sein du conseil d’établis-
sement de l’école des Hauteurs, j’ai démontré mon
pouvoir d’action. Je compte mettre à profit ces ex-
périences comme conseiller pour faire avancer les
dossiers qui me seront confiés à la municipalité.

  

Bruno Allard, Mélanie Lefrançois et leurs filles Juliette et Noémie. PHOTO COURTOISIE

Bruno Allard, 
Hippolytois de cœur et d’action
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Marc Jarry  arpenteur-géomètre
mjarry@geomatique.net

2274, chemin des Hauteurs
Saint-Hippolyte (Québec) J8A 3B9

450 563.5192

Une Histoire si proche ! Vous voulez partager votre histoire familiale

ou compléter et commenter les histoires de vie

présentées ? N’hésitez pas à communiquer avec

Antoine-Michel LeDoux au

ledoux@journal-le-sentier.ca ou au journal.

Ma Maison, mes racines
Mon Pays, mon histoire

 

 

 

 

 

 

 

 

Antoine-Michel LeDoux

j   

Et pourtant, la réalité de faire
les sucres 1 n’était pas que
réjouissances comme
l’annonce cette chanson
traditionnelle d’autrefois!
Pour les familles hippolytoises fondatrices,

aux terres agricoles peu productives, mais heu-
reusement boisées d’érables, la vente du sirop
d’érable et surtout, celle des pains de sucre 1

constituaient une ressource monétaire impor-
tante dans la première moitié du 20e siècle. Dans
les années 1950-60, lorsqu’on demandait à
mon grand-oncle, Élie Lachance, comment le
temps des sucres se passait, il répondait, en riant :
« Ça va selon ce que le Bon Dieu nous donne ! »
Car, pour les membres de sa famille, comme pour
la majorité des sucriers 1 de cette époque, ils tra-
vaillaient jour et nuit, durant parfois trois se-
maines, dans son érablière derrière sa maison
sur le chemin du lac Bleu. Pas un instant pré-
cieux ne devait se perdre, ni celui de récolter,
ni celui de bouillir!

Tous les membres de la famille et même la
parenté en visite, contribuaient à cette récolte.
À l’annonce des premiers signes du printemps,
les hommes se hâtaient de descendre des chan-
tiers et les enfants assez vieux, oubliaient l’école

afin de donner un coup de main. Toutes les ac-
tivités de la maisonnée convergeaient vers la pro-
duction des sucres. 1 Les hommes et les gar-
çons déneigeaient la réserve de bois de
chauffage accumulée à l’automne, traçaient à
la raquette les chemins vers les érables afin de
les entailler au vilebrequin à main et d’instal-
ler les chaudières. Matin et soir, ils faisaient le
tour des chaudières afin d’empêcher la pré-
cieuse sève de déborder et pour fournir régu-
lièrement le bouilleur. Les femmes et les filles,
en plus de l’ordinaire de la maison et de la
ferme 1, cuisinaient des repas qu’elles portaient
à la cabane. Précautionneusement, elles en
revenaient avec le précieux sirop afin de l’em-
bouteiller ou d’en prolonger la cuisson afin de
fabriquer les pains de sucre, 1 méthode pour
conserver toute l’année cette ressource éner-
gétique.

Une richesse partagée 
des Pemières Nations

Ce procédé de fabrication hérité de la science
des Premiers Peuples s’est à peine transformé,
avec l’arrivée des Européens. Les goutterelles
en bois et en métal placées dans l’incision en
forme de « V » dans l’arbre, ont remplacé le ro-
seau creux ou l’écorce concave pour faire cou-

ler la sève. La chaudière de bois a remplacé le
récipient fait d’écorce de bouleau cousu avec des
racines, au pied de l’arbre. La méthode d’éva-
poration qui consistait pour nos ancêtres au-
tochtones à plonger à plusieurs reprises des
pierres chauffées dans les récipients d’écorce afin
d’en réduire la sève et produire un liquide su-
cré sirupeux a été facilitée avec l’utilisation de
gros chaudrons en fer et cuivre suspendus en-
tre deux arbres. Avec le temps, un abri pour pro-
téger du mauvais temps et de la fraîcheur de la
nuit est ajouté. Dès les années 1950-60, appa-
raissent les machines à bouillir 1, constituées
de pannes 1de fer blanc ou d’acier inoxydable
(stainless) aux surfaces multipliées par des plis
et installées dans des cabanes à sucre. Mais, au-
tant pour les Premières Nations que pour nos
aïeux et pour nous, ce breuvage sucré, mélangé
à des viandes ou des grains transformés, pro-

cure une valeur énergétique et nutritive appré-
ciée après un hiver rigoureux pour le corps et
l’esprit!
Temps des sucres - Temps du carême,
dualité avant la résurrection du corps

Comme la fête printanière de Pâques était pré-
cédée de quarante jours de privation (carême)
pour se purifier des péchés humains, 1 à peine
durant ces périodes qui coïncidaient dans l’an-
née, avait-on le droit de boire l’eau d’érable su-
crée ou se lécher discrètement les doigts enduits
du sucre du pays! 1 Pour nos ancêtres pieux et
dévots, les privations du carême précédant la fête
de Pâques étaient vécues dans des sacrifices cor-
porels, à l’image de la passion du Christ et de
sa résurrection humaine.

1 Expression familière
2 Site : ameriquefrancaise.org
3 Site : fermelacdargent.com

En caravane, allons à la cabane,
vers 1930

Famille et visiteurs à la cabane à sucre d’Élie Lachance, Chemin du lac Bleu,
Saint-Hippolyte, vers 1930. À gauche, Élie Lachance, 1874-1976, décédé à

l’âge de 101 ans et 4 mois. À droite, sa femme, Félixine Paquet dit 
Paquette,1880-1948. Remarquez, au premier plan, le baril de bois installé

sur une sleight pour recueillir l’eau d’érable.

Maison d’Élie Lachance, chemin du lac Bleu.

Homme transportant de l’eau avec un joug 2 de bois. Chaudière de
bois et collection de chalumeaux ou goutterelles 1 de bois et de métal.
À remarquer, à gauche, un ciseau ancien servant à inciser l’arbre pour
y introduire une feuille de métal recourbée faite main, appuyée sur la

chaudière. (imitant l’écorce de bouleau des Premières Nations) 3
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Le samedi 2 avril a eu lieu le
tout premier souper-bénéfice
pour le refuge pour chats Sylvie
Dion, à l’Auberge du lac Pin
Rouge.
Cela faisait plus d’un mois et demi que Sylvie

organisait cette soirée spéciale, épaulée de son
équipe de bénévoles. Environ 35 billets avaient été
vendus d’avance, et quelques-uns ont aussi été ache-
tés à la porte. Des représentants politiques se sont
également présentés pour témoigner leur appui
pour la belle cause : en effet, le conseiller muni-
cipal Bruno Allard et le maire de Saint-Hippolyte,
Bruno Laroche, ont pris la peine de se rendre à
l’Auberge. La soirée a débuté avec un souper
spaghetti rassasiant, suivi d’un tirage de plusieurs
prix de présence offerts gracieusement par les nom-
breux commanditaires, et le tout fut clôturé de belle
façon au bar de l’Auberge avec une session de ka-
raoké divertissante. Sans oublier qu’un tirage
supplémentaire a été effectué; une vente de billets
de tirage a eu lieu pour ensuite faire un gagnant
de la moitié de la cagnotte amassée! La seconde
moitié était destinée au financement du refuge.

Des fonds pour le futur local
L’argent amassé avec la vente des billets pour

le souper et pour le tirage de la cagnotte moitié-
moitié a totalité la belle somme de 555 $, en plus
du montant des commandites qui s’élevait à
1 422 $! Rappelons également qu’une subvention
de 5 000 $ a été récemment octroyée à Sylvie par
la Ville pour le futur emplacement du refuge. Des
sous précieux qui seront injectés dans l’acquisi-
tion d’un nouveau local pour le refuge, qui devrait
être en fonction dès juin si tout se passe comme
prévu.
Des appuis nombreux

« J’ai eu des rencontres régulières avec Bruno
Laroche dernièrement concernant ladite subven-
tion, et j’ai également discuté avec Louis Croteau,
de la Ville, pour les détails administratifs. Main-
tenant, j’ai mon bail en main! » s’enthousiasme
Sylvie. Elle souligne au passage qu’elle compte dé -
sormais parmi son équipe dévouée une nouvelle
employée, Colette Miller, qui s’occupera du local
en général pendant que Sylvie sera littéralement
sur le terrain. Quant à son bras droit, Samuelle
Ethier, elle se chargera d’un large éventail de
tâches, toutes plus diversifiées les unes que les au-
tres. Il n’y a pas deux journées pareilles quand on
œuvre dans un refuge pour animaux! Des béné-
voles viendront aussi donner de leur temps libre;
contactez Sylvie sur la page Facebook du refuge
si vous souhaitez vous impliquer pour des petits
rescapés poilus qui ne demandent que votre at-
tention!
Remerciements

Sylvie et son équipe tiennent à remercier cha-

leureusement les personnes suivantes : Jacques et
Tom de l’Auberge du lac Pin Rouge pour l’accueil
et le chèque-cadeau en prix de présence ; Bruno
Laroche pour son aide constante ; la clinique vé-
térinaire de Piedmont ainsi que le propriétaire Da-
vid Mance pour leur support dévoué ; toutes les
personnes qui se sont présentées à la soirée ; ainsi
que les nombreux commanditaires qui ne sont pas
nécessairement de Saint-Hippolyte et qui pourtant
ont gentiment offert des prix de présence à dis-
tribuer.

Voici la liste des généreux commandi-
taires :
- Pharmaprix Saint-Hippolyte
- Restaurant Primo

- Centre éducatif canin de Saint-Hippolyte
- Boutique Pappy Toutou
- Boutique Poutchy
- Midas St-Jérôme
-Les moulées Guénette & Guénette de Piedmont
- Boutique Tête-à-Queue
- Les fleurs de Geneviève
- Jardissimo
- Nathalie Gingras
- Garage Lanthier
- André Hogue
- Salon de coiffure Studio 1101

Un premier souper-bénéfice pour le refuge Sylvie Dion

www.pepinieredh.com • denispepinieredeshauteurs@hotmail.ca

1765, chemin des Hauteurs
450 563-2929 cell. : 514 924-1423

Denis Baribeau et Lise Cantin

MAINTENANT
VENTE de 
PERMIS 
de PÊCHE 
et de CHASSE

TERRE • GRAVIER • SABLE • PIERRE DE RIVIÈRE EN VRAC
EXCAVATION • POSE DE TOURBE • AMÉNAGEMENT PAYSAGER

SPÉCIAL

Fête des Mères 

HORAIRE
Lundi 7 h à 18 h
Vendredi 7 h à 18 h
Samedi 8 h à 17 h
Dimanche 8 h à 17 h

Nous faisons
la LIVRAISON.

SPÉCIAUX
sur PRODUITS et 

ENTRETIEN des terrains 

Bienvenue à tous nos clients
Denis et Lise

Articles de pêche • Accessoires pour quai • Bois de chauffage
Nous avons pris la relève de la Quincaillerie Bujeau.

Bruno Allard, Sylvie Dion et le maire Bruno Laroche.
PHOTO AUDREY TAWEL-THIBERT

 

 

 

 

 

 

Audrey Tawel-Thibert

 

 

  

Tous les
équipements

sont à vendre : 
Tablettes,

Comptoirs, Brasseur, 
Machines, Lift, etc.

OUVERT 
du mercredi 
au samedi

de 9 h à 16 h

QUINCAILLERIE ROGER BUJEAU
2268, chemin des Hauteurs • 450 563-2565
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Nouvelles acquisitions 
à la Pépinière des Hauteurs

Afin de mieux vous servir, les propriétaires de la Pépinière des
Hauteurs ont fait tout récemment l’acquisition de fonds de com-
merce de quais et accessoires de la quincaillerie Roger Bujeau.

En plus de leurs produits et services d’horticulture, la pépi-
nière vous  propose des accessoires saisonniers et des permis
de chasse et pêche. Vous y trouverez également quelques ac-
cessoires de jeux pour enfants.

Ouverture 
de Mécanique Labelle

Le 7 avril, un 5 à 7 a été organisé pour la grande ouverture
de Mécanique Labelle au 1010, chemin des Hauteurs. L’inaugu-
ration a été soulignée par le maire Bruno Laroche.

Mécanique Labelle vous offre des services professionnels de
mécanique générale et d’entretien, des changements de pneus
et d’alignement, l’esthétique d’auto, intérieur et extérieur (lave
auto), un service de navette et de raccompagnement, une loca-
tion de véhicules ainsi qu’une salle de détente.

Sébastien Labelle est un mécanicien certifié qui a dix ans d’ex-
périence à son actif. Vous pouvez prendre rendez-vous au
438 880-7898.

Ouverture 
du GYM EXER-6

Sébastien Dubois a inauguré le GYM EXER-6 le 4 avril, au 973,
chemin des Hauteurs.

GYM EXER-6 vous offre des services d’entraîneurs certifiés pri-
vés ou en groupe, de cross training et de programmes d’entraî-
nement personnalisé. Vente de suppléments. Bar santé. Salle d’en-
traînement sur deux étages. Clientèle de 15 à 85 ans.

Un tarif spécial de lancement est offert pour souligner la grande
ouverture. Pour information et abonnement 450 224-2225 ou sur
Facebook.

Nouvelles de nos entreprises   Photos Bélida Dufour • Textes Lyne Rochon

(EN) Les premiers signes du printemps sont
là, et nous avons hâte de déguster des grillades
entre amis, de jouer dehors avec les enfants, tout
en admirant la beauté de sa cour arrière. L'en-
tretien de la pelouse et du terrain peuvent être
difficiles pour certains propriétaires, mais en s'y
attaquant d'avance, il est possible de créer l'oa-
sis parfaite dans sa cour arrière. Vous trouverez
ci-dessous quelques conseils de la part des pro-
fessionnels de Husqvarna, le plus important fa-
bricant mondial de produits motorisés pour
l'extérieur, pour vous aider à préparer et à en-
tretenir votre cour cette saison.

Investissez dans les bons outils : il n'est
pas nécessaire d'avoir une remise pleine de
gadgets pour obtenir une pelouse et un jardin en
bonne santé. Limitez-vous à des articles essen-
tiels de qualité supérieure pour obtenir les ré-
sultats que vous recherchez. Une tondeuse de qua-
lité à quatre roues motrices est plus facile à
manœuvrer sur un terrain glissant et vallonné,
tandis qu'un taille-haie léger, compatible avec de
multiples accessoires, permet de réduire au mi-
nimum le nombre d'outils dont vous aurez be-
soin.

Aérez la pelouse et ameublissez le sol :
le gazon et les plantes préfèrent un lit humide
et fertile. Après un hiver difficile, pour réduire

la compaction du sol qui empêche la bonne cir-
culation d'air et de nutriments, les proprié-
taires devraient prendre le temps d'aérer leur
pelouse et d'ameublir le sol. Assurez-vous éga-
lement d'humecter le sol : il est préférable d'ef-
fectuer l'aération le lendemain d'un arrosage ou
d'une averse.

Nettoyez les platebandes : débarrassez-
vous des annuelles et des plantes qi ne poussent
pas bien ou qui écrasent d'autres plantes. C'est
le moment idéal de démarrer un tas de compost,
si vous n'en avez pas déjà un, et de remanier vo-
tre aménagement paysager.

Taillez les haies : la bonne façon d'obte-
nir une belle haie commence toujours par le
taille-haie. Aujourd'hui, il est facile de tondre une
haie. Un taille-haie ergonomiquement équilibré
et plus léger constitue un ajout idéal à n'importe
quelle remise de jardin.

Enlevez les mauvaises herbes : débar-
rassez-vous des mauvaises herbes le plus tôt pos-
sible. Assurez-vous également de couper les
feuilles et les brins d'herbe fanés qui se trouvent
dans les parties cultivées de votre parterre.

Pour obtenir de plus amples renseignements
sur l'entretien de la pelouse et du jardin, ren-
dez-vous à Husqvarna.ca.

C'est le printemps : cinq conseils
pour réveiller votre cour

(EN) Saviez-vous que sur trois bouchées
d'aliments que nous consommons, une d'en-
tre elles est produite grâce aux pollinisateurs
comme les abeilles domestiques?

Nous avons tendance à penser que les
abeilles mellifères n'ont qu'un seul travail : fa-
briquer du miel. En fait, les abeilles passent
la plupart de leur temps à polliniser les fleurs,
si bien que la fabrication du miel n'est sim-
plement qu'un sous-produit de cette pollini-
sation. En butinant de fleur en fleur, les abeilles
répandent le pollen, ce qui aide aux plantes
à se reproduire. Cela fait d'elles des maillons
importants dans le fonctionnement de nos éco-
systèmes et dans notre approvisionnement
en aliments. Alors, nous devons contribuer à
les garder en bonne santé.

Les producteurs agricoles canadiens com-
prennent ce besoin puisqu'ils se fient aux
abeilles domestiques et autres pollinisateurs
pour la polliniser leurs cultures. C'est pour-
quoi, partout au pays, les agriculteurs ont
des ruches sur leurs terres, afin que les
abeilles puissent avoir à leur portée des
sources d'aliments nutritifs, dont le canola.

Il y a des gestes que les Canadiens des villes,
des banlieues et des collectivités rurales peu-
vent poser afin de les aider, comme établir des

jardins dont les fleurs seront attrayantes pour
les abeilles à miel. On peut aussi leur choisir
un mélange d'espèces qui fleuriront tout au
long de la saison, afin d'assurer une source
abondante et continue d'aliments nutritifs
pour les abeilles mellifères. Ces efforts sont
soutenus par des programmes comme Jardins
bourdonnants. On peut trouver de plus amples
renseignements à ce sujet à www.precieuse-
sabeilles.ca.

L'importance des abeilles

Sébastien Labelle
Sébastien Dubois



L E  S E N T I E R • 9 • A V R I L  2 0 1 6

Gilles Rousseau est fier
d’annoncer que le premier
volet de ces ateliers sera en
théâtre d’improvisation et est
maintenant disponible. 
Par cette formation, Élaine Sirois, animatrice

de la radio et comédienne à la télé, vous guidera
et vous donnera des techniques pour être capable
de parler en public, vous donnera de la confiance
en vous, tout en vous amusant. Les ateliers se
donneront le vendredi soir à compter du 29 avril
à la salle du Pavillon Aimé Maillé au 871, che-
min des Hauteurs jusqu’au 17 juin. Il y aura re-
lâche pour l’été.

INSCRIPTION GRATUITE
Le Club Optimiste offre ces ateliers gra-

tuitement pour les jeunes de Saint-Hippolyte.
Les ateliers se donneront les vendredis soirs de
18 h à 19 h 30 pour les 12 à 14 ans et de 19 h 30
à 21 h pour les 15 à 17. Les inscriptions en per-
sonne pourront être faites à l’entrée de la Phar-
macie Familiprix le samedi 23 avril entre 10 h
et 15 h. Élaine Sirois et Linda Rousseau vous y
accueilleront et vous aideront à remplir le for-
mulaire. Il est possible de vous inscrire égale-
ment par courriel à l’adresse suivante : linda.le-
wisrousseau@gmail.com en donnant votre
nom complet, votre adresse et numéro de télé-
phone ainsi que votre âge. Nombre limité. Pre-
mier inscrit premier servi.

HÉ! Les jeunes de 12 @ 17 ans L’IMPRO ÇA VOUS INTÉRESSE ?
Depuis près de 3 ans, le Club Optimiste travaille à élaborer un programme de formations culturelles par l’entremise de la Maison Optimiste, comité 

Le président du Club Optimiste
Saint-Hippolyte, Gilles Rous-
seau, était très fier d’annoncer
la grande réussite de la soirée
de quilles qui a eu lieu le 2
avril, à la salle de Quilles La-
fontaine.
En effet, c’est plus de 100 personnes qui ont

joué aux quilles et qui, en même temps, ont passé
une agréable soirée. Tous les enfants ont reçu
un magnifique cadeau en prix de présence et
même la plupart des adultes ont également,
par tirage au sort, gagné des prix de présence.
Des remerciements bien mérités

Le président remercie sincèrement les res-
ponsables de cette activité, les bénévoles qui se
sont impliqués directement ou indirectement

dans cette réussite, les dirigeants de la salle de
Quilles Lafontaine, qui depuis plusieurs années
nous aident à faire de cet événement un incon-
tournable.
Une activité qui se répètera

Gilles Rousseau, remercie particulièrement
ceux et celles qui se sont inscrits pour venir jouer.
C’est pour eux et grâce à eux, que chaque an-
née, nous déployons nos énergies afin d’offrir
à tous, une activité des plus plaisantes et en même
temps, offerte aux enfants gratuitement. Le Club
Optimiste Saint-Hippolyte se prépare déjà pour
la prochaine édition et vous proposera très
probablement une nouvelle formule encore
plus intéressante. À bientôt !

Soirée de quilles Optimiste Saint-Hippolyte

Plus d’une centaine de joueurs ont
participé à la soirée du 2 avril

Karin Robinette
Acupunctrice 

depuis près de 15 ans 

Membre de l’Ordre des
acupuncteurs du Québec 

Stage à l’Université 
de Nanjing en Chine 

M. Sc. Sciences 
biomédicales

www.karinrobinette.ca  Tél. : 514 237-2211 
NOUVELLE CLINIQUE :

27, rue Couillard, Saint-Hippolyte QC J8A 2P9

ALLERGIES : L'ACUPUNCTURE
PEUT VOUS AIDER

Par son action sur le système immunitaire et par son
effet anti-inflammatoire, l'acupuncture est efficace pour
prévenir et diminuer les symptômes d'allergies tels:

• Éternuements 
• Écoulement et congestion nasale
• Démangeaisons et rougeurs 

(yeux, nez, gorge, oreilles) 
• Maux de tête 
• Fatigue
• Asthme

ASSOCIATIONS

Théâtre d’improvisation 
offert gratuitement 
par le Club Optimiste

Nouvelles de l’association 
du lac de l’Achigan

Chères résidentes et chers résidents du lac de l’Achigan,
Au cours des prochains jours, nous vous invitons à surveiller votre courrier!
À ne pas manquer : notre infolettre printanière concernant nos dossiers les plus ré-

cents travaillés pour vous et les dernières nouveautés concernant le débarcadère et la
patrouille nautique municipaux.

Également, vous y trouverez le formulaire d’adhésion/renouvellement 2016. 
Votre participation en tant que membre actif est importante pour l’APLA ; votre contri-

bution permet d’améliorer la qualité de l’environnement en participant avec la munici-
palité à harmoniser certains règlements et en accomplissant plusieurs projets  dans le
but de préserver la santé du lac de l’Achigan!

Pour de plus amples informations, consultez notre site internet (www.aplaweb.ca)
et celui de la municipalité (http://saint-hippolyte.ca/services-aux-citoyens/loisirs/)

Votre équipe de l’APLA

Avis de convocation

Assemblée générale annuelle 
du Journal Le Sentier
Le journal communautaire Le Sentier vous invite à son Assemblée générale annuelle
qui aura lieu le vendredi  27 mai 2016 à 15 h au pavillon Roger-Cabana. on vous at-
tend en grand nombre.

Michel Bois, président

journal communautaire 
de Saint-Hippolyte depuis 1983

APLA
ASSOCIATION POUR
LA PROTECTION DU
LAC DE L’ACHIGAN

ASSOCIATION FOR
THE PROTECTION
OF LAKE L’ACHIGAN

Vous avez une nouvelle à nous transmettre ?
Communiquez avec la coordonnatrice Nicole Chauvin,  450 563-
5151 ou Michel Bois, 450 563-1617. Vous souhaitez apporter

votre contribution à la communauté ?

Le journal Le Sentier vous en donne la possibilité!
La direction du journal Le Sentier
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Bougies d’allumage à

remplacer, problème de

transmission, pneu dégonflé:

pour l’entretien et les

réparations de la voiture,

mieux vaut savoir où aller.

Voici des conseils.

La première question à régler, pour tout
propriétaire de voiture, est la suivante: puis-je
aller chez un garagiste indépendant ou faut-il que
je reste fidèle au concessionnaire? Pour l’en-
tretien régulier – comme une vidange d’huile –
, faites affaire avec qui vous voulez, et ce, même
si la garantie est en vigueur. «Un petit garage suf-
fit dans la plupart des cas, dit Martin Lachapelle,
directeur adjoint à l’École des métiers de l’équi-
pement motorisé de Montréal. On y fera seule-
ment le nécessaire, pour une fraction du prix.»

Concessionnaires
Même chez le concessionnaire – où les pro-

grammes d’entretien sont plutôt fastes –, rien
n’oblige les clients à accepter tous les services
proposés. «L’important est de respecter les
normes du constructeur pour protéger la ga-
rantie», confirme Jacques Béchard, président-
directeur général de la Corporation des conces-
sionnaires automobiles du Québec. Ces normes
sont inscrites dans le manuel du propriétaire,
que vous pouvez consulter sur le site Web du
constructeur.

Gardez vos factures
La première question à régler, pour tout

propriétaire de voiture, est la suivante: puis-je
aller chez un garagiste indépendant ou faut-il que
je reste fidèle au concessionnaire? Pour l’en-
tretien régulier – comme une vidange d’huile –
, faites affaire avec qui vous voulez, et ce, même
si la garantie est en vigueur. «Un petit garage suf-
fit dans la plupart des cas, dit le directeur ad-
joint à l’École des métiers de l’équipement mo-
torisé de Montréal. On y fera seulement le
nécessaire, pour une fraction du prix.»

Loi sur la protection du consommateur
La règle d’or: conservez vos factures! Mais ne

paniquez pas si vous n’avez pas celles de l’an-
cien propriétaire de la voiture. L’article 52.1 de
la Loi sur la protection du consommateur (LPC)
stipule que la garantie s’applique même si vous
ne pouvez pas prouver que l’entretien a été fait
selon les normes avant que vous ne preniez pos-
session du véhicule.

Comment trouver un bon garagiste?

2530-B, boul. Labelle
Prévost, QC J0R 1T0
T : 450 565-9988

45
ans

d’expérience

Normand Doré
2378, boul. Curé-Labelle route 117, 

SAINT-JÉRÔME

450 431-7209   450 476-6077

Mécanique de voitures européennes

Vous avez besoin d’aide pour compléter ou 
renouveler votre demande de passeport ?

 
et nous vous guiderons dans toutes les démarches !

VENEZ NOUS RENCONTRER,  
NOUS POUVONS VOUS AIDER !

Rhéal Fortin, député de Rivière-du-Nord

161, rue de la Gare, suite 305 
 

 
 

rheal.fortin@parl.gc.ca



Le pianiste virtuose italien
Gianluca Luisi a offert le
concert Soirée à l’opéra à
Prévost le 26 mars.
C’est grâce à Michel Brousseau, membre

du C.A. de Diffusions Amal’gamme, que Gianluca
Luisi a été invité à jouer à Prévost. Michel Brous-
seau, un chef d’orchestre qui travaille souvent
en Italie, a également officié comme traducteur
pour l’artiste invité durant le concert.
Thème de la soirée

Le thème du concert était: mélodie de Verdi,
chromatisme et poésie lyrique de Wagner. « Ce
qui les unit, a dit l’artiste, c’est l’amore! » En
première partie, on a pu entendre la musique
de Verdi, Don Carlos, Miserere, Rigoletto; et une
pièce de Gounod Valzer de Faust. Après l’in-
termission, Wagner était à l’honneur : Isoldes Lie-
bestod et l’ouverture de Tannhaüser. Toutes les
pièces du concert étaient des transcriptions
pour piano de Liszt.
Liszt: soutien de Wagner et Verdi

Liszt, contemporain de Wagner et Verdi, avait
discerné leur talent bien avant qu’ils ne soient
reconnus par le grand public. Liszt, était au faîte
de sa gloire quand il rencontre un Wagner dé -
sargenté, à qui il apporte une aide financière.
En 1849, Liszt monte Tannhaüser de Wagner.

C’est un succès phénoménal. Par ailleurs, Liszt
entreprend la transcription d’Ernani de Verdi
en 1845 alors que celui-ci n’avait pas encore pro-
duit de chefs-d’œuvres impérissables.
Un pianiste virtuose

La fascination de Gianluca Luisi pour le
piano s’est déclenchée dans sa petite enfance.
Ses parents ont encouragé cette passion naissante
et il entreprenait des leçons de piano dès l’âge
de six ans. Il a remporté des prix à plusieurs
concours musicaux alors qu’il était encore dans
la vingtaine. Il a déjà plus de 15 albums à son
actif.
Un concert apprécié

Le public a grandement apprécié le concert.
Des commentaires tels que « un jeu très fluide,
des mains magiques » pouvaient s’entendre à la
sortie. Un spectateur, musicien expérimenté,
s’est, quant à lui, exclamé: « Ramener ainsi toute
la complexité d’un rendu d’orchestre en un
seul instrument, c’est un tour de force! »

PIAN-O-PERA

Amal’Gamme a présenté, en
mars, un concert dont les 
mélomanes se souviendront :
Chooi et Fung.
Prodige du violon, Timothy Chooi, âgé de

vingt ans, se produit partout à travers le monde,
jouant avec bonheur d’un orchestre philhar-
monique à l’autre. Il a remporté des prix pres-
tigieux dont le 1er prix du Concours internatio-
nal de violon Michael Hill de 2015 en
Nouvelle-Zélande. Janelle Fung pianiste, a dé-
buté sa carrière à l’âge de 14 ans. Lauréate de
plusieurs prix, elle a donné des concerts en Eu-
rope, en Asie et en Amérique.
Pour une meilleure réceptivité aux subti-
lités de la musique

Chooi et Fung, avant chaque pièce, ont pris
le temps de présenter le compositeur, l’œuvre
et de la replacer dans son contexte historique

et social. Ce fut notamment intéressant et ap-
précié des auditeurs pour la sonate de Proko-
fiev vivant sous la dictature de Staline. Les com-
mentaires prédisposent à une compréhension
accrue et à une meilleure réceptivité aux sub-
tilités de la musique. Ce fut le cas de Mozart où
dans la Sonate pour violon K. 304 les émotions
de chagrin, de honte, de deuil s’entremêlent et
se succèdent.
Chooi et le Stradivarius

Chooi joue sur un Stradivarius. Prêté par Le
Conseil des Arts du Canada, ce violon est éva-
lué à six millions de dollars US. C’est bien sûr
le luthier célèbre entre tous qui le fabriqua et
la rareté de ces violons existant encore de nos
jours qui expliquent ce prix faramineux. Mais
ce qui en fait la valeur véritable c’est surtout l’om-
bre des génies qui ont fait vibrer ce violon tel
Léonard Berstein. Avec Chooi l’archet glisse, ca-
resse, tressaute, bondit.... La magie de ses
mains, la vie trépidante de ses doigts subjuguent.
On ne peut en détacher le regard tandis que la
musique vous envoûte.

Lyne Boulet

 

 

 

 

 

 

 

 

  

Gianluca Luisi
PHOTO COURTOISIE

Stradivarius
Antonio Stradivari (1644 à 1737) a fabriqué dans son atelier de 

Crémone en Italie, un millier d’instruments, les célèbres
stradivarius à la sonorité incomparable. Il en resterait 696 de par
le monde dont plusieurs en très bon état! Leurs prix ne cessent

de grimper et en 2011 l’un d’eux a atteint le record 
de 11 millions d’euros soit 16 254 700 dollars.

 

 

 

 

 

 

 

 

 

jocelyne Annereau Cassagnol

Chooi et Stradivarius 
en symbiose
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Timothy Chooi PHOTO JOSÉ CASSAGNOL

(LB) SPASM était de retour à la
bibliothèque de Saint-Hippo-
lyte le 18 mars avec une pro-
grammation diversifiée.
Gilles Brousseau est le cofondateur et le

vice-président de SPASM, un festival de courts-
métrages insolites présenté à Montréal depuis
2002. En septembre 2015, Gilles nous avait of-
fert une sélection de films choisis parmi ceux
programmés aux festivals de 2013 et 2014. Le
18 mars, il nous gratifiait d’une nouvelle pro-
grammation née des films du festival 2015.
Du temps bien employé

Un court-métrage, comme son nom l’in-
dique, n’a pas le luxe d’installer tranquillement
son histoire et ses personnages. D’autant moins,
s’il s’agit d’un court-métrage de 5 minutes ou
moins. Il doit capter l’intérêt dès les premières
images. On pourrait même dire en deux temps,
trois mouvements!
Quelques exemples...

On a pu visionner des exemples réussis de
cette quasi-instantanéité. Toutes des connes
illustre avec humour, en 5 minutes et 95 scènes
rapides, les épisodes d’un deuil amoureux. La
Pepperette nous montre, en 4 minutes, un Jean-
Carl Boucher peu doué, rater son premier hold-
up dans un dépanneur. Zepo est un film d’ani-
mation entièrement réalisé avec des grains de
sable. Ce 3 minutes sans temps mort nous pro-
pose un suspense dramatique au dénouement
saisissant. Comparé à cette brièveté, on a presque
l’impression de dériver sans fin avec le naufragé

de Drifting, un film qui ne dure pourtant que
7 minutes. Et le 9 minutes de Voice Over éla-
bore, en parallèle, trois situations différentes
avant de nous surprendre avec une chute finale
inattendue.
... et d’autres

Les autres films présentés, d’une durée de 14
à 20 minutes, prenaient presque, en contrepartie,
l’allure de longs-métrages. La grange, 19 mi-
nutes, prend le temps de camper l’histoire de
la disparition d’un enfant, qui se solde par un
crime commis pour protéger un secret honteux.
Petit frère, 14 minutes, a le temps de nous faire
vivre la complicité unissant un ado et son grand-
frère (tuteur) qui partagent une dernière jour-
née dans les rues de Montréal. Misbürk, 16 mi-
nutes, envahit l’imaginaire d’une fillette le temps
d’un long cauchemar devenu réalité. Et le temps
bat la mesure dans Line up, 20 minutes, qui se
promène quant à lui du présent au passé, au fu-
tur, au présent au rythme d’un disque vinyle sans
âge.
Temps ...composé!

En une heure 37 minutes de projection, le
temps moyen d’une production cinématogra-
phique, on nous a proposé neuf films de ci-
néastes talentueux, ayant chacun son approche bien
personnelle et traitant de thèmes très différents.
Les courts-métrages au programme ont d’ailleurs
retenu l’attention des spectateurs et ils ont suscité
chez eux des commentaires très positifs: « belles
découvertes, bons films québécois, bons comé-
diens ». Un deuxième SPASM qui a su bien illus-
trer le septième art à Saint-Hippolyte!

Le cinéma insolite de retour!



L E  S E N T I E R • 12 • A V R I L  2 0 1 6

780, chemin des Hauteurs   
450 224-2956
lundi au mercredi 9h à 20h, 
jeudi et vendredi  h à 21h,
samedi 9h à 18h, dimanche 10h à 18h

L’infirmière Danielle Nantel

Suivi des patients
hypertendus
Suivi des patients
diabétiques
Enseignement
du glucomètre
Vaccins du voyageur

Le mercredi 
12h à 19hVenez découvrir 

nos nouveautés.
Tirage d'une carte cadeau (valeur de 20 $)  

à l'achat d'une fragrance.

Qui connaît le temps? Qui ose prétendre le
posséder? Il est éternel, invisible, ne s’emprisonne
pas. L’instant, en un instant, devient le passé! Le
présent n’est qu’une miette du passé pendant que
nous allons vers un avenir dont nous ne possé-
dons aucune certitude. Seulement quelques es-
pérances, quelques désirs.

L’humain a tenté de l’arpenter, de le domes-
tiquer. Il a compris qu’il se mesurait aux cycles
des jours. Il a tenté, pour se rassurer, de le frac-
tionner par des cadrans solaires, des horloges
à eau, des sabliers ou des horloges mécaniques.
Il n’en demeure pas moins que le temps demeure
insaisissable et que nulle crème, nulle opération
ne peuvent effacer le passage du temps sur no-
tre être ou sur la matière.

Le temps, dit-on, est l’un des mystères encore
non résolus de la science. « Le passage du
temps n’est qu’une illusion, affirme Einstein. Il
n’y a pas, selon lui, de temps absolu, ni d’écou-
lement du temps ». On ne peut l’amarrer
puisqu’il n’a pas de fin, de quais, de rives. On
ne peut le saisir, l’arrêter et pourtant on l’habite.
Les scientifiques le prétendent extensible, mais
on ne peut s’empêcher de courir après lui, de
le poursuivre, de le trouver, trop long, trop
court. On aimerait qu’il s’arrête dans les mo-
ments de grandes joies, qu’il saute des heures
dans les périodes de peines. Imperturbable, il
continue une route invisible dont on ne peut ima-
giner la fin.

Je ne sais pas ce qu’est le temps! A-t-il des
portes, un chemin, un sentier dont nous ne
connaissons ni la longitude, ni la latitude? S’ins-
crit-il dans ces données géographiques? A-t-il
même une écriture, sauf celle qu’il laisse sur nous
et sur la matière? Il se présente à nous d’une fa-
çon si éphémère que nous y résidons sans
connaître sa maison, sa cour, son espace. Bon,
je dérive comme le temps, mais, contrairement
à lui, je peux m’arrêter d’écrire, du moins lais-
ser les mots s’en aller dans un temps que je ne
contrôle pas.

SORTIES
D’ICI ET D’AILLEURS

COUP DE COEUR 
POUR LE HAUTBOIS
SAMEDI 30 avril, 20h
Tous deux ont remporté de nombreux

prix nationaux et internationaux, des
bourses d’études, complété des stages
en académies musicales de renommée in-
ternationale et comptent des accomplis-
sements professionnels impression-
nants…

BÀ NộI
29 avril, 19h30
Salle Saint-François-Xavier 
Elle a 93 ans et n’est pas du genre à

s’en laisser conter. Lui est un jeune ci-
néaste, né au Vietnam, mais élevé au Ca-
nada, venu la rencontrer, avec le reste de
sa famille, dans son pays natal, à l’occa-
sion d’un voyage pour les fêtes de fin d’an-
née. Mais ce qui aurait pu n’être qu’un ba-
nal portrait de retrouvailles familiales
festives se transforme, par la grâce du re-
gard de Khoa Lê – se dévoilant ici pour
la première fois dans un long métrage –
en un voyage identitaire passionnant au-
tant qu’en une expérience sensorielle et
poétique.

MONOTyPES
Résultats d’une classe 
de maître
ATELIER DE L’ÎLE À VAL DAVID
Exposition d’estampes réalisées au

cours d’une classe de maître se poursuit
jusqu’au 30 avril à l’Atelier de l’Île à Val-
David. Jocelyne Annereau et Claudette
Domingues font partie des exposantes.

Au cœur du village, au 1289, rue Jean-
Baptiste-Dufresne à Val-David. 

www.atelier.qc.ca

 

 

 

 

 

Monique Pariseau

 

 

 

  

le temps

Méditations poétiques est le titre d’un livre de poèmes de Lamartine
qui inclut un poème intitulé Le Lac dont Monique a tiré un extrait.
On voit que la ponctuation des poètes romantiques du 19e siècle a
ses propres règles.

« Mais je demande en vain quelques moments encore,
Le temps m’échappe et fuit ;
Je dis à cette nuit : « Sois plus lente » ; 
et l’aurore
Va dissiper la nuit.
« Aimons donc, aimons donc ! de l’heure fugitive,
Hâtons-nous, jouissons !
L’homme n’a point de port, le temps n’a point de rive ;
Il coule, et nous passons ! »

•
« Mais je demande en vain quelques moments encore,
Le temps m’échappe et fuit ;
Je dis à cette nuit : Sois plus lente ; et l’aurore
Va dissiper la nuit.

•
« Aimons donc, aimons donc ! de l’heure fugitive,
Hâtons-nous, jouissons !
L’homme n’a point de port, le temps n’a point de rive ;
Il coule, et nous passons ! «

« Mais je demande en vain quelques moments encore,
Le temps m’échappe et fuit ;
Je dis à cette nuit : Sois plus lente ; et l’aurore
Va dissiper la nuit »

« L’homme n’a point de port, le temps n’a point de rive ;
Il coule, et nous passons! »

•
« Mais je demande en vain quelques moments encore,
Le temps m’échappe et fuit ;
Je dis à cette nuit : « Sois plus lente » ; et l’aurore
Va dissiper la nuit.
L’homme n’a point de port, le temps n’a point de rive ;
Il coule, et nous passons! »

Il était une fois

Extrait de 
Méditations poétiques
Alphonse de Lamartine



Service 
des loisirs et culture
450 563-2505 # 2231

Heures d’ouverture
Lundi au jeudi : 8 h 30 à 12 h  et 13 h à 16 h
Vendredi :  8 h 30 à 12 h 30
2252, chemin des Hauteurs

S’abonner 
à l’infolettre ! 
C’est LA meilleure façon de demeurer informé, 

en tout temps, sur les activités et événements. 

Inscrivez-vous dès maintenant : 

www.saint-hippolyte.ca

La sélection d’activités et de spécialistes s’inspire de la
thématique estivale de cette année : l’Histoire ! 
D’une semaine à l’autre, une nouvelle époque est abordée.
Peu à peu votre enfant découvrira, d’une façon ludique,
quelques époques marquantes qui se sont succédées au
fil du temps. 

Jeux coopératifs, activités récréatives et sportives, chansons, quiz, bricolage, 
baignade, jeux d’eau,  heures du conte s’ajoutent à la programmation qui, com-
prend également, quelques sorties en plus de la venue de nombreux spécialistes. 

Nouveauté ! 
Capsules santé hebdomadaires animées par des professionnels.

ÉTÉ 2015

cet été, entrez dans l’histoire !

INFO
LOISIRS & CULTURE      ÉTÉ 2016

CAMP DE JOUR TORTILLES

INSCRIPTIONS
20 avril au 3 juin

www.saint-hippolyte.ca



Modalités d’inscriptions

tarif
Forfait 
À la semaine
85$ résident  •  120$ non-résident
Exception : semaine # 1 (4 jours)  
70$ enfant  •  100$ non-résident
Inclus : service de garde 

Forfait 
Journée à la carte 
jeudis 7 juillet, 21 juillet, 4 août et 18 août 
30$ résident  •  42$  non-résident
Inclus : service de garde 

Politique familiale :
Pour le 2e enfant un rabais de 50 % et le 3e enfant un
rabais de 60 %, applicable aux résidents seulement.

• 8 semaines : 27 juin au 19 août 
• Un programme d’activités accessible et varié de 9h à 16h
• Un concept qui se décline en deux forfaits : 

À la semaine & Journée à la carte
• Une équipe de moniteurs responsables et dynamiques
• L’occasion rêvée de se faire de nouveaux amis !
• Un service de garde accueillant : 7h à 9h & 16h à 18h

INFORMATIONS UTILES
TOUS LES JOURS, LE SAC À DOS DE VOTRE ENFANT

DOIT CONTENIR CECI :

repas équilibré, collations santé, bouteille d’eau

remplie, souliers de course, crème solaire,

maillot de bain, serviette de plage .

Interdictions : 
arachides et/ou noix, jeux électroniques, 
articles de valeur

Cours de tennis junior
Groupe 1   7 à 9 ans    Lundi     16h30 à 17h30
Groupe 2    10 à 14 ans Lundi 17h30 à 18h30

70$ résident •   100$ non-résident
Horaire : 4 juillet au 8 août (6 semaines) 
*Reprise en cas de pluie à compter du lundi 15 août

Cours de tennis adultes
Groupe 3 Adultes Lundi 18h30 à 20h 

90$ résident  • 125$ | non-résident
Horaire : 4 juillet au 8 août (6 semaines) 
*Reprise en cas de pluie à compter du lundi 15 août

inscriptions tennis au parc connelly
Apprenez ou perfectionnez votre jeu en compagnie de notre instructeur (niveau débutant à intermédiaire)

TROIS FAÇONS DE S’INSCRIRE

1

2

3

EN LIGNE
www.saint-hippolyte.ca
Mode de paiement : 
carte de crédit seulement | Visa ou MasterCard

EN PERSONNE
Maison des Loisirs 
2252, chemin des Hauteurs 
Possibilité de payer en trois versements égaux
par chèques postdatés : 20 avril, 20 mai et 20 juin 

PAR TÉLÉPHONE
450 563-2505 # 2231
Mode de paiement : carte de crédit (montant total)

Tennis libre au parc connelly
Tous les jours 9h à 20h du 7 mai au 30 octobre
Note : La Municipalité se réserve le droit d’utiliser le tennis pour des cours, 
des tournois ou toute autre activité.

Pour une deuxième année le FC Boréal 
est heureux de vous offrir son camp d’été en soccer

À la semaine
210$ par semaine incluant un chandail, short et bas. 
27 juin au 1er juillet • 4 au 8 juillet • 11 au 15 juillet 
• 18 au 22 juillet • 8 au 12 août • 15 au 19 août • 22 au 26 août
Possibilité de service de garde  •  7$ / jour 
7h30 à 9h et 16h à 17h30.

Équipes féminines 
de 4 à 9 ans
Le Club de soccer FC Boréal a le plaisir d’annoncer la
formation de nouvelles équipes purement féminines pour
les jeunes filles de 4 à 9 ans. Cette mesure aidera
grandement au développement du soccer féminin,
améliorera leur sentiment d’appartenance et créera des
liens d’amitié! Pour informations et inscription,
www.fcboreal.ca  

INSCRIPTIONS
20 avril au 3 juin

camp de soccer



cliquez pour voir   www.saint-hippolyte.ca

LUNDI
2 MAI

PROCHAINE 
SÉANCE RÉGULIÈRE

DU CONSEIL
À 19 H

À L’ÉGLISE PAROISSIALE

    

BARDARBUNGA #4742
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28 avril au 8 juin
Islande | Terre de contrastes II

Exposition du photographe

Lucien Lisabelle

À partir du 24 mai

Programme 
de vidange 
des fosses 
septiques

page 4

Ouverture de l’écocentre 
de Saint-Hippolyte : le 3 mai

À ne pas manquer 



Votre conseil 
municipal

Gilles Beauregard
Maire-suppléant, finances et
communications

450 563-2505 #2507

Yves Dagenais-
Sports, loisirs 
et plein air

450 563-2505 #2503

Chantal Lachaine
Culture, événements et
vie communautaire

450 563-2505 #2502

Denis Lemay
Travaux publics et
sécurité publique

450 563-2505 #2506

Donald Riendeau
Srvice de l’urbanisme

450 563-2505 #2504

Bruno Laroche, maire
450 563-2505 #2235
blaroche@saint-hippolyte.ca

cliquez pour voir   www.saint-hippolyte.ca

La saison des feux de forêts

Au Québec, la saison des feux de forêt commence
généralement au début du mois d'avril et se termine
vers la fin du mois d'octobre. 

Jusqu'en mai, les feux de forêt touchent d’avantage le sud de la
province alors que le feuillage de la forêt feuillue n'est pas encore
pleinement à maturité. Ainsi, la pénétration du couvert forestier
par le soleil se fait plus aisément, ce qui permet un assèchement
rapide des combustibles. 

D'avril à mai, en moyenne 172 feux (73 %) sont imputables à des
résidents ou à des activités de récréation. Le printemps est une
période de grand ménage pour de nombreux propriétaires. En
procédant au nettoyage de leur terrain, certains citoyens utilisent
le feu sans se méfier des risques auxquels s’exposent eux-mêmes
et la forêt. Quelques heures d'ensoleillement et la présence du
vent suffisent, en cette période de l'année, pour assécher les
combustibles au sol.

Pour ces raisons, afin de permettre à la végétation de pousser et
de réduire par le fait même les risques d’incendie de forêts, une
interdiction d’effectuer des feux de plein air entre en vigueur à
compter d’aujourd’hui jusqu’à ce que le service de Sécurité
incendie lève l’interdiction. 

Du soccer féminin 
au FC Boréal 
Le Club de soccer FC Boréal a le plaisir d’annoncer la formation de nouvelles équipes
purement féminines pour les jeunes filles de 4 à 9 ans. Cette mesure aidera grandement
au développement du soccer féminin, améliorera leur sentiment d’appartenance et
créera des liens d’amitié! Pour informations et inscription, www.fcboreal.ca »

Loisirs et Plein air

 

Interdiction de faire des feux de plein air



HEURES D’OUVERTURE
Mardi et mercredi 13 h - 20 h
Jeudi et vendredi 10 h - 20 h
Samedi 10 h - 15 h

BIBLIOTHÈQUE ET CULTURE

Suivez-nous sur Facebook

Heure du conte
1er et 3e samedi de chaque mois de 10h30 à 11h30
Lecture d’une histoire suivie d’un bricolage thématique.

Cercle de lecture
2e vendredi de chaque mois de 10h à 12h 
Échange autour d’un sujet ou auteur commun.
Inscription requise : 450 224-4137

Scrabble libre
Tous les jeudis de 13h30 à 16h
Une façon amusante de jongler avec les mots 
autour d’un bon café ! 

Programmation 
régulière

     

Dernier rappel

RAPPEL

ENTRÉE LIBRE • BIENVENUE À TOUS Le saviez-vous ?

Ateliers informatiques
La formule se présente en bloc de 1h30 au coût de 5$
(argent comptant) avec une capacité d’accueil de 4 à
7 personnes. Possibilité d’emprunter une tablette IPAD,
sur place, pour l’occasion. 
Inscription requise 450 224-4137

Mercredi, 20 avril
16h-17h30 | Internet intermédiaire
18h15-19h45 | Facebook débutant 

Vendredi, 22 avril
13h-14h30 | Tablette numérique

Votre biblio propose environ 70 titres différents de ma-
gazines et de périodiques, répartis suivant l’âge des lec-
teurs. Pour les enfants, on trouve, entre autres, 
Les débrouillards, Les explorateurs Pomme d’api et Pop
tandis que les ados peuvent lire Full fille, Cool, Délire
et  Curium. Du côté des adultes, outre les incontour-
nables  L’actualité, Coup de pouce, Geo, Clin d’œil, on
y trouve des revues dans la plupart des centres d’in-
térêts, que ce soit la déco, le voyage, la nature, les arts,
la cuisine ou le sport. Les abonnés peuvent aussi avoir
accès à quelques titres en anglais. Un abonné peut em-
prunter jusqu’à cinq (5) revues à la fois.

Programmation EXTRA

À votre service !

450 224-4137
biblio@saint-hippolyte.ca
www.saint-hippolyte.ca
www.mabibliotheque.ca

cliquez pour voir   www.saint-hippolyte.ca

21 avril dès 19h
Au seuil du bleu
Dans le cadre de la Journée mondiale du livre et du
droit d'auteur, la bibliothèque est fière d’accueillir la
poète Nancy R. Lange qui nous propose une lecture de
textes accompagnée d’une projection de photographies.
Au seuil du bleu nous amène par-delà les océans,
jusqu’en Grèce, où l’horizon se confond avec le ciel.

Lucien Lisabelle
photographe professionnel 

28 avril au 8 juin
Islande | Terre de contrastes II
Lors de ses deux voyages en Islande, Lucien Lisabelle
a rapporté de ce mystérieux pays, des milliers de pho-
tos aériennes. Pour cette exposition, il vous en pré-
sentera une douzaine.  « Ces photographies sont à mes
yeux de véritables peintures abstraites. Difficile de croire
que ces paysages existent vraiment, mais les images
captées dépassent presque la réalité. »

Vernissage 28 avril | 5 à 7
Venez faire la rencontre d’un photographe qui se dé-
marque tant par la qualité de son travail que par son
audace à immortaliser l’insaisissable du haut des
cieux. 

Exposition Fabrice Landry
Jusqu’au 27 avril
Transpositions | Constat de notre condition

Spectacle 
avec l’auteure
Nancy R. Lange

Expositions

image ordinateur svp



Le règlement sur les quais
revu et corrigé
Le 4 avril dernier, le Conseil municipal adoptait de nouvelles dispositions
réglementaires sur les quais, lesquelles reflètent davantage les réalités et
besoins actuels des utilisateurs de nos lacs. Le nouveau règlement introduit
la notion de « zone d’implantation » pour les quais qui seront dorénavant
installés et autorise entre autres, de plus grandes superficies de quais que
l’ancien règlement.

Avant d’entreprendre votre projet d’installation, de déplacement ou
d’agrandissement de votre quai, consultez le nouveau règlement et informez-
vous auprès de la Municipalité des démarches à entreprendre, ainsi que des
documents à fournir pour votre demande de permis. 

Il est possible de consulter l’extrait du règlement sur les quais au www.saint-
hippolyte.ca .

Programme de vidange 
des fosses septiques
Le programme de vidange systématique des fosses septiques reprendra du
service le mardi 24 mai 2016. Voici la liste sommaire des secteurs qui se-
ront visités cette année :

- Chemin du Mont-Rolland - Domaine Ogilvy
- Lac à l’Ours - Lac du Pin Rouge
- Lac en Cœur - Lac Fournelle
- Lac Morency - Village
- Chemin des Hauteurs - Lac Cornu
- Lac Maillé
- Lac Écho
- Tout le sud de la municipalité :

Lac Bertrand, rue Richer au Lac Aubrisson.

Pour connaître tous les détails sur le fonctionnement du programme et consul-
ter le calendrier de vidange, visitez le www.saint-hippolyte.ca.

ENVIRONNEMENT

cliquez pour voir   www.saint-hippolyte.ca

L’écocentre de Saint-Hippolyte, opéré par Développement Durable de la 
Rivière-du Nord (DDRDN), sera ouvert du 3 mai au 29 octobre 2016, du mardi
au samedi, de 9h à 16h30. L’écocentre est situé au 2056 chemin des
Hauteurs, au garage municipal. 

Pour plus d’informations sur l’écocentre et sur les matières qui y sont
acceptées et refusées, consultez le www.ecocentresrdn.org. N’oubliez pas
qu’il est désormais possible d’apporter vos vieux appareils « froids »
(réfrigérateurs, congélateurs, climatiseurs, déshumidificateurs, refroidisseurs
d’eau ou à vin, celliers, thermopompes) à l’écocentre pour un recyclage
optimal.

Collecte 
de branches
Un ser vice de déchiquetage de
branches est offert aux Hippolytois.
Les collectes auront lieu au cours de
la première semaine complète de
chaque mois, de mai à novembre.  
Important : Vous devez vous inscrire
à la collecte en téléphonant à l’Hô-
tel de ville au 450.563.2505. Les ins-
criptions doivent se faire au plus tard
le vendredi précédant la collecte.

Ouverture de l’écocentre 
de Saint-Hippolyte : le 3 mai
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Spécialiste

Où est Charlie ?

Quiz thématique 
à la biblio

Spécialiste
Pièce de théâtre 

Les Contes géants

Quiz thématique
à la biblio

Spécialiste
Apiculteur

Quiz thématique
à la biblio

Spécialiste

Quiz thématique
à la biblio

Spécialiste

Où est Charlie ?

Quiz thématique
à la biblio

Spécialiste
Zoothérapie

Quiz thématique
à la biblio

Spécialiste

Quiz thématique
à la biblio

Spécialiste
Science en folie

Quiz thématique
à la biblio

Plage

Activités plein air 
parc Roger-Cabana

Atlantide

Saint-Calixte

Remis au lendemain
si pluie 

Plage

Activités plein air 
parc Roger-Cabana

Parc de la 
Rivière-du-Nord
Saint-Jérôme

Remis au lendemain
si pluie 

Plage

Activités plein air 
parc Roger-Cabana

Parc de la 
Rivière-du-Nord
Saint-Jérôme

Remis au lendemain
si pluie 

Plage

Activités plein air 
parc Roger-Cabana

Gym-X
Saint-Jérôme

FERMÉ

Brico collectif

Grands jeux

Film thématique

Brico collectif

Grands jeux

Film thématique

Brico collectif

Grands jeux

Film thématique

Brico collectif

Grands jeux

Film thématique

Brico collectif

Grands jeux

Film thématique

Brico collectif

Grands jeux

Film thématique

Méga 

fiesta !!

Plage

Activités plein air 
parc Roger-Cabana

Plage

Activités plein air 
parc Roger-Cabana

Plage

Activités plein air 
parc Roger-Cabana

Plage

Activités plein air 
parc Roger-Cabana

Plage

Activités plein air 
parc Roger-Cabana

Plage

Activités plein air 
parc Roger-Cabana

Plage

Activités plein air
parc Roger-Cabana

Plage

Activités plein air 
parc Roger-Cabana

Capsule santé

Jeu de rôle thématique

Capsule santé

Symboles mythiques

Jeu de rôle thématique

Capsule santé

Grand jeu 

Obélix et Astérix

Capsule santé

Vivre au temps 
du médiévale

Capsule santé

Jeu de rôle

La Renaissance

Capsule santé

Jeux

Explorateurs
Amérindiens 
et colonisateurs

Capsule santé

Jack Sparow & chasse
aux trésors

Capsule santé

Inventer une machine

La préhistoire 

L’Égypte antique

Civilisation gréco-romaine

Période Médiévale

La Renaissance

Piraterie et chasseurs 
de trésors

À la conquête du monde !

Les grandes 
découvertes du 19e siècle
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école des hauteurs • 30, rue bourget

�

�

�

�

� Journées à la carte (7-21 juillet et 4 et 18 août)

27 juin 28 juin 29 juin 30 juin 1er juillet

4 juillet 5 juillet 6 juillet 7 juillet 8 juillet

11  juillet 12  juillet 13  juillet 14  juillet 15 juillet

18  juillet 19  juillet 20  juillet 21  juillet 22  juillet 

25  juillet 26  juillet 27  juillet 28  juillet 29  juillet

1er août 2 août 3 août 4 août 5 août

8 août 9 août 10 août 11 août 12 août

15 août 16 août 17 août 18  août 19  août



Ouverture du débarcadère 
du lac de l’Achigan

Jeu 
de pétanque

Module 
de jeux

Module de
planche 

à roulettes

Basketball Hockey balle Sentier 
pédestre

Vélo 
de montagne

Terrain 
de tennis

Terrain 
de soccer

Parc Aimé-Maillé
871, chemin des Hauteurs

Parc Bourget
30, rue Bourget

Parc Connelly
10, 111e Avenue

Centre de plein air 
Roger-Cabana
2060, chemin des Hauteurs

Pour la période du 30 avril au 29 mai :
Les jeudis, vendredis, samedis, dimanches et lundis 
9h30 à 16h30

Pour la période du 30 mai au 17 juin :
7 jours | 9h à 17h 

Pour la période du 18 juin au 5 septembre :
7 jours | 9h à 20h 

Pour la période du 6 septembre au 10 octobre :
Les jeudis, vendredis, samedis, dimanches et lundis
9h30 à 16h30

Pour la période du 11 au 23 octobre :
Les vendredis, samedis, dimanches et lundis 
10h à 16h

Durant les semaines du 24 octobre et du 4 novembre, ouverture de la barrière 
sur rendez-vous seulement.  Un avis d’au moins 48 heures à l’avance et des 
frais de 100 $ par embarcation seront applicables.

HORAIRE ET TARIFS 
DE LA DESCENTE DE BATEAUX 
saison 2016

Tarification pour l’immatriculation 
et le lavage de bateaux 

Tarification saisonnière | contribuable 

Type de permis VIGNETTE LAVAGE

Groupe 1 
non motorisé gratuit 20$ | saison

Groupe 2  
motorisé 
de moins de 20 cv 20$ 20$*

Groupe 3  
motorisé de 20 cv 
et moins de 105 cv 40$ 20$*

Groupe 4 
motorisé de 105 cv 
et plus 100$ 20$*

Groupe 5 
motomarine & 
propulsion par le jet d’eau 150$ 20$*

*Pour les embarcations motorisées d’un utilisateur contribuable, les frais d’imma-
triculation incluent un premier lavage.

Tarification saisonnière | non-contribuable 

Type de permis VIGNETTE LAVAGE

Groupe 6 
non motorisé 20$ jour inclus

Groupe 7 
motorisé 300$ jour inclus

Stationnement
Un stationnement est à votre disposition sur la 415e Avenue pour vos
véhicules et remorques.

NOUVEL
HORAIRE

Parcs et installations

X

X

X X

X X X

XX X

X

HORAIRE DE LA PLAGE
18 juin au 28 août et les 3, 4 et 5 septembre 

10h à 17h



En avril, au Centre
d’exposition de Val-David,
Hélène Dorion a présenté
Temps du paysage, son dernier
livre. Il s’agit d’un livre dont le
papier a été choisi pour bien
s’allier aux photographies, un
livre qu’on caresse, qu’on a
plaisir à posséder.
Les auditeurs étaient nombreux. Chacun se

déplaçait lentement, d’une photographie à l’au-
tre, chuchotant ses commentaires ou hochant la
tête en silence, d’un air dubitatif. La poétesse ac-
cueillait chaleureusement ses connaissances. Puis
elle se dirigea vers le micro...

Se relier à soi-même par le paysage
Femme toute menue, vibrante, elle est d’une

intensité profondément émouvante. Sa voix nous
touche, trouve un écho
immédiatement. Avec
simplicité, elle nous em-
mène en Italie, en Om-
brie, dans ce château
magnifique du 15e siècle.
Invitée par la Fondation
Civitella Ranieri, en ré-
sidence d’artistes, elle
nous promène dans ces
lieux qui n’ont rien d’in-
solites, mais sont em-
preints de beauté. Elle
apprivoise ces paysages,
pénètre ces chemins,
lève la tête vers ces voûtes de feuillage, s’enfonce
dans la brume légère et se retrouve, aspirée au
plus profond d’elle-même, en symbiose. Nous
comprenons que les paysages ou plutôt la lec-
ture que nous en faisons reflètent notre vie in-
térieure. Tout comme la lumière et l’aspect du

ciel modifient le panorama, nous-mêmes nous
nous redéfinissons constamment.

Elle est d’une authenticité percutante
Elle évoque la mort de son père, les étapes

douloureuses, les brouillards. Nous traversons
avec elle ces brumes, ces ombres, cette douleur
poignante et finalement l’absence, le silence
laissé par la mort. Puis la vie nous réinvente en
nous faisant retourner dans le vertige spiralé de
l’enfance... L’auditoire, captivé, boit ses pa-
roles puis certains font part de leurs impressions
et de leurs émotions. Hélène remercie pour ces
partages et me revient alors, à l’esprit ce qu’elle
me disait il y a quelques années à propos des
résonances et de ses échanges avec les lecteurs :
« Nous sommes des êtres de liens ».

Liens, rupture, force créatrice
Engagée, Hélène Dorion porte en elle la

conviction profonde que le poète, comme l’ar-
tiste, par sa vision et le biais des sensations, peut
toucher et ébranler certains aspects de nous-
mêmes et aussi de nos sociétés. « Cela donne
le sentiment de constituer une communauté qui
offre une certaine résistance à la société qui nous
entoure » me disait-elle, lors d’une entrevue.
Dans son dernier livre, elle explore la fracture
du deuil de son père. « Je suis née d’un homme

qui a tenu la main de mon
enfance ». Elle nous inter-
pelle, crée en nous des re-
mous intérieurs. Elle fait
émerger des souvenirs, nous
rend conscients de la vul-
nérabilité et de l’éphémère
qui nous fait vaciller. Elle
nous invite à éclairer nos
paysages intérieurs, à ex-
plorer notre force créatrice
à partir de nos différentes
ruptures. « En mourant à
soi-même, on accède à ce
que l’on est ». Son élan, sa

fougue nous incitent à goûter cette beauté de la
vie qui nous entoure, beauté incommensurable
et précieuse, car fugace et fragile. Ce fut une belle
rencontre, un moment qui réjouit l’âme et le
cœur.

La poète Hélène Dorion
PHOTO MAUDE CHAUVIN

Hélène Dorion : Une poète, un livre, leur histoire

450 563-2952         cellulaire : 450 560-1429
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jocelyne Annereau Cassagnol

Saviez- vous que ?
(JAC)Hélène Dorion s’est intéressée à

la photographie avant la littérature.

Elle a enseigné la littérature au Cégep de
Saint-Jérôme.

Elle a dirigé les Éditions du Noroît.
Elle s’est impliquée constamment dans

des rencontres et colloques littéraires ici
et à l’étranger.

Ses livres sont traduits dans une quin-
zaine de langues et publiés dans une tren-
taine de pays.

Elle est la première Québécoise à qui on
a décerné le prestigieux Prix Mallarmé
ainsi que le Prix de la Société des Gens de
Lettres de France. Elle cumule les prix lit-
téraires ici et dans plusieurs pays.

Elle est Chevalière de l’Ordre National
du Québec et Officière de l’Ordre National
du Canada.

Elle a résidé durant 25 ans à Saint-Hip-
polyte et a collaboré au journal Le Sentier
pendant plusieurs années.

Suzanne Labrecque, M.A.Ps.
Psychologue

227 St- Georges bureau 204 
Saint-Jérôme, Qc  
J 7Z 5A1 

Tél. : 450 431-7376
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Elle nous interpelle, crée
en nous des remous inté-
rieurs. Elle fait émerger
des souvenirs, nous rend
conscients de la vulnéra-
bilité et de l’éphémère

qui nous fait vaciller. Elle
nous invite à éclairer nos
paysages intérieurs, à ex-
plorer notre force créa-

trice à partir de nos diffé-
rentes ruptures.

La poète Hélène Dorion
PHOTO PIERRE DURY
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Une exposition d’estampes
réalisées au cours d’une classe
de maître se poursuit jusqu’au
30 avril à l’Atelier de l’Île à
Val-David.
Olga Inès Magnano, graveure professionnelle

qui a offert cette formation, préfère parler d’un
atelier de recherche et production. Huit femmes
y ont participé, parmi lesquelles certaines ap-
prochaient la gravure pour la première fois. D’au-
tres étaient des artistes professionnelles. Pas une
évidence pour Olga Inès d’offrir une classe à un
groupe au bagage si diversifié, mais un défi
qu’elle a pris plaisir à relever.
Deux Hippolytoises exposent

Les huit participantes ont accepté de présenter
leur travail. L’exposition Monotypes est le résultat
de cette démarche. Parmi elles se retrouvent deux
Hippolytoises: Claudette Domingue, artiste éta-
blie et engagée bien connue et Jocelyne Cassa-
gnol, notre collègue du Sentier qui a déjà exposé
huiles et gravures à Saint-Hippolyte en 2007.
Technique de gravure: le monotype

« Le monotype, comme tout type de gravure,
requiert une succession d’étapes et de façons de
faire minutieuses » précise Jocelyne. Il faut ap-
prendre à les maîtriser pour pouvoir créer. Jo-
celyne explique: « Le monotype, inventé au 

17e siècle, est une estampe obtenue par un pro-
cédé non reproductible, donc une estampe
unique. On imprime sur un papier pour gravure,
préalablement déposé dans un bac d’eau durant
trente minutes, puis égoutté et épongé. On uti-
lise l’encre d’imprimerie à l’huile. On peint sur
une plaque de zinc, de cuivre, de verre ou de
plexiglas non gravée. On peut y ajouter des tex-
tures ou des pochoirs. Puis on passe sous presse
le papier mouillé appliqué sur la plaque. Le ré-
glage de la pression est très important. Trop de
pression écraserait l’encre. Il faut trouver un cer-
tain équilibre entre la fluidité de l’encre et la pres-
sion de la presse. Le temps est compté. Le sol-
vant de l’encre s’évaporant, elle sera plus sèche
et les résultats, après le passage à la presse, de-
viendront plus aléatoires. Mais, conclut-elle,
c’est bien sûr la créativité qui en fait toute
la valeur ».
Les fleurs d’Émilie 

Claudette Domingue s’est inspirée d’un des-
sin de fleurs d’une enfant de quatre ans, fleurs
qu’elle a affectueusement appelées des émilies.
Elle en a fait une série d’estampes: en ajoutant
de nouveaux éléments à l’image résiduelle ini-
tiale, elle a créé une suite de variations. Clau-
dette a également commencé une exploration sur

le thème du Carnaval des animaux de Camille
Saint-Saëns.
Dépouillement et vulnérabilité 

Jocelyne Cassagnol a, quant à elle, composé
ses estampes à partir de quatre thèmes: les
Étrusques, les femmes, les enfants et l’Afrique.
Elle nous confie à propos de ses Étrusques: « Ces
sculptures sont appelées Ombres du soir. Cette
représentation antique de l’être humain me
touche, en raison de son aspect dépouillé, vul-
nérable et réduit à l’essentiel. » On retrouve la
même sobriété et la même sensibilité dans ses
autres gravures.
L’Atelier de l’Île

L’Atelier de l’Île est un centre d’artistes au-
togéré axé sur l’estampe contemporaine. Fondé
il y a plus de 40 ans, il regroupe une cinquan-
taine de membres, artistes professionnels en arts
visuels. L’Atelier offre de l’équipement spécia-
lisé pour la pratique de nombreuses techniques
incluant l’eau-forte, la lithographie, la sérigra-
phie, le bois gravé, etc. L’Atelier était installé à
ses débuts sur l’Île-des-Moulins d’où il tire son
nom. Il s’est ensuite relocalisé au cœur du vil-
lage, au 1289, rue Jean-Baptiste-Dufresne à
Val-David. www.atelier.qc.ca

Jocelyne Annereau Cassagnol, Claudette Domingue, Olga Inès Magnano, 
Nicole Deschamps et Claire Contant.  PHOTO PAUL ALLARD

Jocelyne Annereau Cassagnol à côté
d’une des presses de l’atelier 

PHOTO NICOLE CHAUVIN

Un atlas 
de la curiosité 
humaine

« Je vis un rempart […] », « Je vis une
chèvre noire […] », ainsi commence cha-
cune des soixante-dix histoires qui com-
posent ce livre très particulier, Atlas d’un
homme inquiet 1, du grand auteur autri-
chien Christoph Ransmayr. Cet écrivain,
grand voyageur, « amateur de choses pé-
régrines » comme disait Rabelais, nous li-
vre ici le carnet d’observations et le vivier
d’histoires singulières qu’il a consignés au
cours de ses nombreux périples à travers
l’Europe, l’Asie et l’Amérique latine.

Si l’amorce de la plupart des récits qui
composent Atlas d’un homme inquiet de-
meure le dépaysement et l’attrait de la dé-
couverte, inhérents au voyage, nous nous
trouvons quand même en face d’une œu-
vre littéraire de premier ordre. C’est une
œuvre bigarrée, hybride et multiple dont
chaque récit se construit au gré des ren-
contres, des paysages ou des monuments.
Récit légendaire, nouvelle, poème en prose,
évocation de souvenirs personnels, tous ces
genres s’y trouvent et s’entrecroisent, tou-
jours servis par un écrivain au regard pé-
nétrant et au verbe puissant.

On peut y lire le récit de Chinois s’adon-
nant à la calligraphie sur les pierres d’un
cours d’eau au nord-ouest de Pékin (Cal-
ligraphes), apprendre la vie des mutins du
Bounty et de leurs descendants sur l’île de
Pitcairn (Les règles du paradis), ou s’émou-
voir au récit d’un père entré dans une bou-
tique pour acheter des souliers à sa fille,
qu’il néglige aussitôt pour draguer gau-
chement la vendeuse (Les souliers blancs).

Atlas d’un homme inquiet, qui compte
soixante-dix récits d’une moyenne de cinq
à sept pages, est un livre riche et dépaysant
qui comblera tous les esprits curieux d’his-
toires, de poésie et d’humanité, et qui ap-
précient chez un écrivain la profondeur du
regard et la puissance évocatoire.

Gino Tortolano

1 Atlas d’un homme inquiet, Christoph
Ransmayr, Albin Michel, 2015, 458 pages.

Coup de coeur de 
Gino

Vous connaissez un jeune qui rêve de faire
partie de la grande industrie du cinéma, voici
une occasion unique pour lui. Durant notre
camp de jour, il apprendra tous les rouages
derrière la caméra et participera au montage
d’un documentaire. Cet été, il pourrait vivre
plein d’activités entourant sa passion! 

Date limite pour s’inscrire : 31 mai.
Prévost dans ta caméra, un peu d’histoire!

Depuis 2012, le Ciné-Club de Prévost offre la chance aux jeunes
de 12 à 16 ans de Prévost et ses environs de s’initier au monde de
l’écran. Encore cette année nous proposons le camp de jour Pré-
vost dans ta caméra, dans une version en lien direct avec notre mis-
sion, soit une plongée dans le cinéma documentaire. Pour nous join-
dre : 450 990-6164 info@cineclubprevost.com

Lyne Boulet

 

 

 

 

 

 

 

 

  

Des estampes exploratoires 
à l’Atelier de l’Île

Prévost dans ta caméra

Recherche de huit jeunes de 12 à 16 ans 
pour faire du cinéma?
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dehaerne@notarius.net

Tél. : 450 563-1271
2241, chemin des Hauteurs, suite 102, 
Saint-Hippolyte (Québec) J8A 2R4

ME ALAIN
DE HAERNE
Notaire et conseiller juridique 
Notary and Title Attorney

• Coiffure
• Esthétique
•
• Massages (reçus)
• Soins corporels
• Pose d’ongles
•

5, rue Mathieu, Saint-Hippolyte, lac Connelly

Coiffure Nordic

Beauté 
dollars 

+ 
certificatcadeau

Depuis le 10 mars, la
bibliothèque de Saint-
Hippolyte présente une
exposition des œuvres de
l’artiste Fabrice Landry:
#Transposition / constat de
notre condition.
Lors du vernissage du 10 mars, on a pu voir

Fabrice Landry en mode création avec la pro-
jection du vidéoclip Si tu reviens de Louis-Jean
Cormier. Dans ce vidéoclip, la caméra s’attache
aux mains de Fabrice. On voit naître une œuvre
sous nos yeux. D’entrée de jeu, on constate la
rapidité et la précision d’exécution de l’artiste.
Il tire cette sûreté de coup de main de son ex-
périence de peinture en direct. « Et de son ta-
lent naturel, nous confiait un proche. À cinq ans,
il s’est dessiné en détail. Il y avait même les bou-
tons sur ses vêtements! » Cette toile de techniques
mixtes sur papier fait partie de l’exposition.

Pourquoi et comment peindre
Fabrice Landry a choisi ce mode d’expres-

sion pour s’interroger et interpeller le specta-
teur. « Je veux susciter quelque chose, ne pas
laisser indifférent, a-t-il affirmé. Je suis en re-
cherche. Et cette recherche vise à déclencher des
questionnements, des cri-
tiques, des commentaires,
des réflexions. » Son tra-
vail comporte plusieurs
étapes. Il peint d’abord le
fond de sa toile au latex
blanc qu’il a dilué avec de
l’eau pour créer un effet
presque délavé. Puis il uti-
lise des photos qu’il « tra-
fique » : saturation de couleur, jeu de contrastes,
etc. Il projette ensuite cette image sur sa toile
pour en dessiner les contours. Commence alors
le travail de peinture acrylique : photo projetée
sur un écran à côté de lui, il la reproduit sur sa
toile « presque au pixel près! », dit-il. Ce fond
blanchâtre en latex sur lequel se superpose
l’acrylique aux couleurs vives crée un trompe-
l’œil voulu par l’artiste.
Une exposition témoin

Fabrice a choisi de rassembler dans cette ex-
position des peintures appartenant à différentes
périodes de création et à différents univers. Il

nous présente des toiles des séries Occuper les
lieux, Icône de banlieue, Hypertechnologie.
Ainsi que plusieurs peintures réalisées depuis
le début de 2016. « Dans Occuper les lieux, nous
dit-il, j’ai représenté des adolescents de banlieue
qui investissent des lieux abandonnés à Laval. Ils

ne sont pas autorisés à flâ-
ner dans des endroits pu-
blics. Ils s’approprient
donc des lieux que la so-
ciété de consommation a
rejetés. Dans Icône de
banlieue, j’apporte une
teinte d’humour. Je pré-
sente des images stéréoty-
pées qui sont à mi-che-

min entre la glorification et la critique. Avec la
toile Naissance virtuelle de la série Hyper-
technologie, j’ai voulu pousser à l’extrême en

montrant que même manipuler un nouveau-né
passe par la technologie. » Deux grandes toiles
de 2016, Aller-retour et Vider la place illustrent
l’utilisation de l’espace, du terrain, dans une so-
ciété de consommation. « Vider la place pré-
sente une tondeuse, un outil qui enlève, arrache
dans un stationnement vide. Le personnage
symbolise presque la mort. J’ai voulu exprimer
la tristesse d’un espace pour voitures. Quand je
longeais cet endroit il y a quelques années,
c’était un boisé. La nature a perdu cet espace. »
L’art se renouvelle

Au-delà du paysage et du portrait, de l’acry-
lique et du pastel, des artistes-peintres explorent
d’autres avenues qui enrichissent d’autant les arts
visuels. Ils nous offrent de nouvelles pistes à dé-
couvrir. Fabrice Landry est l’un d’eux. Son ex-
position vous attend jusqu’au 27 avril à la salle
multifonctionnelle de la bibliothèque.

Fabrice Landry : reflet d’une époque en mutation

Lyne Boulet

 

 

 

 

 

 

 

 

  

Fabrice Landry présente ses toiles lors du vernissage.
PHOTO NICOLE CHAUVIN

SERVICE D’URGENCE
Rapide • Professionnel • Personnalisé

NEUF
RÉPARATION
DÉBLOCAGE

Pour une plomberie
EAU goût du jour

www.plomberieeaugoulet.com

75, ch. du lac Bertrand
Saint-Hippolyte J8A 1C4 • 450 712-1119

Je veux susciter
quelque chose, ne

pas laisser
indifférent, a-t-il

affirmé.
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AVIS PUBLIC

DEMANDE D’APPROBATION RÉFÉRENDAIRE CONCERNANT LE SECOND
PROJET DE RÈGLEMENT NUMÉRO 863-01-24, MODIFIANT LE RÈGLE-
MENT DE ZONAGE NUMÉRO 863-01

AVIS est, par les présentes, donné par la soussignée, à toutes personnes habiles à voter et suscepti-
bles d’être intéressées à signer une demande d’approbation référendaire.

Le Conseil municipal, lors d’une séance régulière, tenue le 4 avril 2016 a adopté par sa résolution
2016-04-125, le second projet de règlement numéro 863-01-24, modi fiant le règlement de zo n-
a ge numéro 863-01, tel qu’amendé.

1. Objet du projet de règlement et demande d’approbation référendaire

À la suite de l’assemblée publique de consultation tenue le 22 mars 2016 sur le projet de règle-
ment numéro 863-01-24, le Conseil de la Municipalité de Saint-Hippolyte a adopté un second pro-
jet.

Ce second projet contient des dispositions qui peuvent faire l’objet d’une demande de la part
des personnes intéressées afin qu’un règlement qui les contient soit soumis à leur approbation
conformément à la Loi sur les élections et les référendums dans les municipalités.

a) Une demande relative à la disposition ayant pour objet d’agrandir la zone résidentielle
H1-11 à même la zone rurale R1-59 peut provenir des zones H1-11 et R1-59 et des
zones contiguës à celles-ci.

b) Une demande relative à la disposition ayant pour objet d’autoriser certaines industries
légères dans la zone C2-23 peut provenir de la zone C2-23 et des zones contiguës à celle-ci.

c) Une demande relative à la disposition ayant pour objet de diminuer la marge prescrite
pour une galerie, un perron, une cheminée, un escalier extérieur, une fenêtre en
baie et un avant-toit faisant corps au bâtiment principal peut provenir de toute zone
comprise dans le territoire de la municipalité.

2. Description des zones concernées

Zone H1-11 : Cette zone comprend les terrains situés de part et d’autre du chemin du Lac-Con-
nelly entre le chemin des Hauteurs et le chemin de Kilkenny. Elle inclut en tout ou en partie le
chemin du Lac-Connelly, le chemin des Hauteurs, les rues Albert, Boucher, Durocher, Étienne,
Gagné, Josée, Mathieu, Monette, Sigouin, Thibodeau, Veilleux, Villeneuve, la 104e, 106e, 111e, 112e,
113e, 114e, 115e, 116e, 117e, 118e, 119e, 120e, 125e, 126e, 128e et 129e avenue. Les zones contiguës
sont H1-12, H1-13, H1-15, H1-16, P4-46, R1-59 et R1-62.

Zone R1-59 : Cette zone comprend les terrains situés au nord-ouest du chemin du Lac-Connelly.
Elle inclut en tout ou en partie les rues Perreault, Pilon et la 128e avenue. Les zones contiguës
sont H1-11, H1-13, P4-43 et R1-62.

Zone C2-23 : Cette zone comprend les terrains situés de part et d’autre du chemin des Hau-
teurs entre le chemin du Lac-Bleu et le chemin du Lac-Écho. Les zones contiguës sont H1-9, 
H1-14, H1-15, H1-70, H1-71 et H2-72.

L’illustration des zones mentionnées au second projet de règlement numéro 863-01-24 peut
être consultée au bureau de la Municipalité, au 2253 chemin des Hauteurs à Saint-Hippolyte, aux
heures normales de bureau.

3. Conditions de validité d’une demande d’approbation référendaire

Pour être valide, toute demande d’approbation référendaire doit :
• indiquer clairement la disposition qui en fait l’objet et la zone d’où elle provient ; et le cas

échéant, mentionner la zone à l’égard de laquelle la demande est faite ;
• être reçue au bureau de la Municipalité, au 2253 chemin des Hauteurs à Saint-Hippolyte au

plus tard le 19 avril 2016 ;
• être signée par au moins 12 personnes intéressées de la zone d’où elle provient ou par la ma-

jorité d’entre elles si le nombre de personnes intéressées dans la zone n’excède pas 21.

4. Personnes intéressées

Les renseignements permettant de déterminer quelles sont les personnes intéressées ayant le
droit de signer une demande peuvent être obtenus au bureau de la Municipalité, au 2253 chemin
des Hauteurs à Saint-Hippolyte, aux heures normales de bureau.

5. Absence de demande

Toutes les dispositions du second projet qui n’auront pas fait l’objet d’une demande valide pour-
ront être incluses dans un règlement qui n’aura pas à être approuvé par les personnes habiles à
voter.

6. Consultation du projet

Le second projet de règlement numéro 863-01-24 peut être consulté au bureau de la Munici-
palité, au 2253 chemin des Hauteurs à Saint-Hippolyte, aux heures normales de bureau.

Donné à Saint-Hippolyte, ce 11e jour d’avril 2016.
Christiane Côté
Directrice générale
/md

MUNICIPALITÉ DE SAINT-HIPPOLYTE

AVIS PUBLIC
DEMANDES DE DÉROGATIONS MINEURES

Est, par le présent avis, donné par la soussignée, directrice générale de la susdite municipal-
ité,que le Conseil de la Municipalité de Saint-Hippolyte, à sa séance du 2 mai 2016qui se tien-
dra à 19 h 00, à l’église paroissiale au 2261, chemin des Hauteurs à Saint-Hippolyte, statuera
sur les demandes de dérogation mineure ci-dessous détaillées.

Nature et effets de la demande 

Autoriser, pour la rue, une pente de 15% sur une
distance de 30 mètres au lieu de 5%.

Autoriser, pour la rue, une pente de 12% sur une
distance de 15 mètres au lieu de 5%.

Toute personne intéressée peut se faire entendre par le Conseil relativement à ces deman-
deslors de cette séance du Conseil.

Donné à Saint-Hippolyte, ce 11 avril 2016.
Christiane Côté
Directrice générale
/md

Immeuble visé 

Lot 3 002 377 – 395e Avenue
DDM 2016-0023

Lot 3 312 801 – rue du Galet
DDM 2016-0024

AVIS PUBLIC

DEMANDE D’APPROBATION RÉFÉRENDAIRE CONCERNANT LE SECOND PROJET
DE RÈGLEMENT NUMÉRO 863-01-25, MODIFIANT LE RÈGLEMENT DE ZONAGE
NUMÉRO 863-01

AVIS est, par les présentes, donné par la soussignée, à toutes personnes habiles à voter et susceptibles d’être in-
téressées à signer une demande d’approbation référendaire.
Le Conseil municipal, lors d’une séance régulière, tenue le 4 avril 2016 a adopté par sa résolution 2016-04-
126, le second projet de règlement numéro 863-01-25, modifiant le règlement de zonage numéro 863-01,
tel qu’amendé.
1. Objet du projet de règlement et demande d’approbation référendaire

À la suite de l’assemblée publique de consultation tenue le 22 mars 2016 sur le projet de règlement numéro
863-01-25, le Conseil de la Municipa lité de Saint-Hippolyte a adopté un second projet. Celui-ci a pour
objet de créer la nouvelle zone résidentielle H1-76 à même la zone résidentielle H1-11.
Ce second projet contient des dispositions qui peuvent faire l’objet d’une demande de la part des person-
nes intéressées afin qu’un règlement qui les contient soit soumis à leur approbation conformément à la Loi
sur les élections et les référendums dans les municipalités.
Une demande peut provenir de la zone H1-11 et des zones contiguës à celles-ci.

2. Description de la zone concernée
La zone concernée par ce second projet de règlement est la zone H1-11. Cette zone comprend les terrains
situés de part et d’autre du chemin du Lac-Connelly entre le chemin des Hauteurs et le chemin de Kilkenny.
Elle inclut en tout ou en partie le chemin du Lac-Connelly, le chemin des Hauteurs, les rues Albert, Boucher,
Durocher, Étienne, Gagné, Josée, Mathieu, Monette, Sigouin, Thibodeau, Veilleux, Villeneuve, la 104e, 106e,
111e, 112e, 113e, 114e, 115e, 116e, 117e, 118e, 119e, 120e,125e, 126e, 128e et 129e avenue. 
Les zones contiguës sont H1-12, H1-13, H1-15, H1-16, P4-46, R1-59 et R1-62.
L’illustration des zones mentionnées au second projet de règlement numéro 863-01-25 peut être consultée au
bureau de la Municipalité, au 2253 chemin des Hauteurs à Saint-Hippolyte, aux heures normales de bureau.

3. Conditions de validité d’une demande d’approbation référendaire
Pour être valide, toute demande d’approbation référendaire doit :
• indiquer clairement la disposition qui en fait l’objet et la zone d’où elle provient ; et le cas échéant, men-

tionner la zone à l’égard de laquel le la demande est faite ;
• être reçue au bureau de la Municipalité, au 2253 chemin des Hauteurs à Saint-Hippolyte au plus tard le

19 avril 2016 ;
• être signée par au moins 12 personnes intéressées de la zone d’où elle provient ou par la majorité d’en-

tre elles si le nombre de personnes intéressées dans la zone n’excède pas 21.
4. Personnes intéressées

Les renseignements permettant de déterminer quelles sont les personnes intéressées ayant le droit de signer
une demande peuvent être obtenus au bureau de la Municipalité, au 2253 chemin des Hauteurs à Saint-Hip-
polyte, aux heures normales de bureau.

5. Absence de demande
Toutes les dispositions du second projet qui n’auront pas fait l’objet d’une demande valide pourront être
incluses dans un règlement qui n’aura pas à être approuvé par les personnes habiles à voter.

6. Consultation du projet
Le second projet de règlement numéro 863-01-25 peut être consulté au bureau de la Municipalité, au 2253
chemin des Hauteurs à Saint-Hippolyte, aux heures normales de bureau.

Donné à Saint-Hippolyte, ce 11e jour d’avril 2016.
Christiane Côté
Directrice générale
/md

AVIS PUBLIC

DEMANDE D’APPROBATION RÉFÉRENDAIRE CONCERNANT LE SECOND
PROJET DE RÈGLEMENT NUMÉRO 863-01-26, MODIFIANT LE RÈGLE-
MENT DE ZONAGE NUMÉRO 863-01

AVIS est, par les présentes, donné par la soussignée, à toutes personnes habiles à voter et suscepti-
bles d’être intéressées à signer une demande d’approbation référendaire.

Le Conseil municipal, lors d’une séance régulière, tenue le 4 avril 2016 a adopté par sa résolution
2016-04-127, le second projet de règlement numéro 863-01-26, mo di fiant le règlement de zona -
ge numéro 863-01, tel qu’amendé.

1. Objet du projet de règlement et demande d’approbation référendaire

À la suite de l’assemblée publique de consultation tenue le 22 mars 2016 sur le projet de rè-
glement numéro 863-01-26, le Conseil de la Municipalité de Saint-Hippolyte a adopté un second
projet. Celui-ci a pour objet de modifier les dispositions relatives aux quais, d’ajouter
des dispositions relatives aux élévateurs à bateau et enlever les dispositions relatives
aux marinas.

Ce second projet contient des dispositions qui peuvent faire l’objet d’une demande de la part
des personnes intéressées afin qu’un règlement qui les contient soit soumis à leur approbation
conformément à la Loi sur les élections et les référendums dans les municipalités.

Une demande relative aux dispositions ci-dessus mentionnées peut provenir de toute zone
comprise dans le territoire de la municipalité.

2. Conditions de validité d’une demande d’approbation référendaire

Pour être valide, toute demande d’approbation référendaire doit :

• indiquer clairement la disposition qui en fait l’objet et la zone d’où elle provient ; et le cas
échéant, mentionner la zone à l’égard de laquelle la demande est faite ;

• être reçue au bureau de la Municipalité, au 2253 chemin des Hauteurs à Saint-Hippolyte au
plus tard le 19 avril 2016 ;

• être signée par au moins 12 personnes intéressées de la zone d’où elle provient ou par la ma-
jorité d’entre elles si le nombre de personnes intéressées dans la zone n’excède pas 21.

3. Personnes intéressées

Les renseignements permettant de déterminer quelles sont les personnes intéressées ayant le
droit de signer une demande peuvent être obtenus au bureau de la Municipalité, au 2253 chemin
des Hauteurs à Saint-Hippolyte, aux heures normales de bureau.

4. Absence de demande

Toutes les dispositions du second projet qui n’auront pas fait l’objet d’une demande valide pour-
ront être incluses dans un règlement qui n’aura pas à être approuvé par les personnes habiles
à voter.

5. Consultation du projet

Le second projet de règlement numéro 863-01-26 peut être consulté au bureau de la Munici-
palité, au 2253 chemin des Hauteurs à Saint-Hippolyte, aux heures normales de bureau.

Donné à Saint-Hippolyte, ce 11e jour d’avril 2016.
Christiane Côté
Directrice générale
/md
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AVIS PUBLIC

DEMANDE D’APPROBATION RÉFÉRENDAIRE CONCERNANT LE SE COND
PROJET DE RÈGLEMENT NUMÉRO 1114-15 PORTANT SUR LES USAGES
CONDITIONNELS

AVIS est, par les présentes, donné par la soussignée, à toutes personnes habiles à voter et suscepti-
bles d’être intéressées à signer une demande d’approbation référendaire.

Le Conseil municipal, lors d’une séance régulière, tenue le 4 avril 2016 a adopté par sa résolution
2016-04-128, le second projet de règlement numéro 1114-15 portant sur les usages conditionnels.

1. Objet du projet de règlement et demande d’approbation référendaire

À la suite de l’assemblée publique de consultation tenue le 22 mars 2016 sur le projet de rè-
glement numéro 1114-15, le Conseil de la Municipalité de Saint-Hippolyte a adopté un second
projet. Celui-ci a pour objet de permettre, à certaines conditions, qu'un usage soit im-
planté ou exercé dans une zone déterminée par le Règlement de zonage.

Ce second projet contient des dispositions qui peuvent faire l’objet d’une demande de la part
des personnes intéressées afin qu’un règlement qui les contient soit soumis à leur approbation
conformément à la Loi sur les élections et les référendums dans les municipalités.

Une demande relative aux dispositions ci-dessus mentionnées peut provenir de toute zone
comprise dans le territoire de la municipalité.

2. Conditions de validité d’une demande d’approbation référendaire

Pour être valide, toute demande d’approbation référendaire doit :

• indiquer clairement la disposition qui en fait l’objet et la zone d’où elle provient ;  et le cas
échéant, mentionner la zone à l’égard de laquelle la demande est faite ;

• être reçue au bureau de la Municipalité, au 2253 chemin des Hauteurs à Saint-Hippolyte au
plus tard le 19 avril 2016 ;

• être signée par au moins 12 personnes intéressées de la zone d’où elle provient ou par la ma-
jorité d’entre elles si le nombre de personnes intéressées dans la zone n’excède pas 21.

3. Personnes intéressées

Les renseignements permettant de déterminer quelles sont les personnes intéressées ayant le
droit de signer une demande peuvent être obtenus au bureau de la Municipalité, au 2253
chemin des Hauteurs à Saint-Hippolyte, aux heures normales de bureau.

4. Absence de demande

Toutes les dispositions du second projet qui n’auront pas fait l’objet d’une demande valide
pourront être incluses dans un règlement qui n’aura pas à être approuvé par les personnes ha-
biles à voter.

5. Consultation du projet

Le second projet de règlement numéro 1114-15 peut être consulté au bureau de la Municipa -
lité, au 2253 chemin des Hauteurs à Saint-Hippolyte, aux heures normales de bureau.

Donné à Saint-Hippolyte, ce 11e jour d’avril 2016.
Christiane Côté
Directrice générale
/md

Le livre La foi en notre liberté
disponible à la bibliothèque

Dans notre édition du mois de
mars, Lyne Rochon écrivait sur
l’auteure Angelique
Papadelias. Cette femme
exceptionnelle, a décidé de
vouer sa vie à donner une voix
aux gens les plus démunis et à
aider des causes humanitaires
aux quatre coins du monde. Le
journal Le Sentier a fait don
d’un exemplaire à la
bibliothèque municipale.
N’hésitez pas à l’emprunter?

Des récits émouvants 
mais remplis d’espoir

Angelique a interviewé dix
familles de réfugiés venant du
Bhoutan, de la Colombie, de
la République Démocratique
du Congo, du Kosovo et du Sé-
négal. Elle a eu le privilège de
les entendre raconter leurs
histoires difficiles, passant de
la torture dans leurs pays
d’origine à la liberté mainte-
nant retrouvée au Canada.
Afin de partager ces récits
émouvants, mais remplis d’espoir, elle a décidé
d’écrire et publier son premier livre La Foi en

Notre Liberté qui constitue un compte-rendu dé-
chirant de ces familles de réfugiés. Ce livre ins-
pirant a été réalisé à l’aide de volontaires de la
communauté québécoise dans le but de com-
prendre les réfugiés pour mieux les intégrer et
les accepter. Et il illustre les circonstances in-
croyables qui animent ces personnes, coura-
geuses et en quête de liberté, à fuir leurs foyers;
et l’ardeur qui les animent et les poussent à trou-
ver un refuge pour leurs familles.
Pour vous procurer son livre

Vous pouvez vous procurer le livre La Foi en
Notre Liberté, en français ou en anglais, à la bou-
tique du Centre le Coffret au 181, rue Brière à
Saint-Jérôme et à l’Association des auteurs des
Laurentides au 200, rue Principale à Saint-Sau-
veur. 50% des recettes seront remises au Cen-

tre le Coffret pour les besoins
des réfugiés. Pour en savoir
plus sur les créations d’An-
gélique, visitez son site web :
angeliquepapdelias.com

Participation 
de Lyne Rochon 

Notre collègue Lyne 
Rochon a participé à la tra-
duction et à la correction de
ce livre.

Anne-Marie Braün, directrice de la bibliothèque, l’auteure Angelique 
Papadelias, Lyne Rochon et Élise Chaumont, responsable de la bibliothèque

lors de la remise du livre La Foi en notre liberté.
PHOTO NICOLE CHAUVIN

Apprendre aux enfants à
faire un petit bilan de leur
journée et être capable
d’en faire ressortir autant
les aspects positifs (et en
être fier!) que ceux à amé-
liorer, c’est un cadeau à
leur offrir.

Qu’est-ce qui t’a fait rire? 
ou Qu’est-ce qui t’a rendu heureux?

C’est le moment de faire la lumière sur
ce qui le rend fier et heureux. Il est im-
portant d’être capable de faire ressortir des
points positifs même dans une journée où
tout semble avoir été tout croche!
Qu’est-ce qui t’a fait de la peine ou
qui t’a fâché? ou Qu’est-ce qui t’a
fait pleurer?

On doit apprendre à notre enfant à
nommer ses émotions même les plus dif-
ficiles. Se confier, c’est se libérer et faire de
la place pour accueillir le positif ensuite.
On l’écoute avec notre cœur et on ac-

cueille sa peine.
À qui dirais-tu merci?

Chaque soir, on incite notre enfant à re-
mercier quelqu’un qui a été gentil avec lui.
Son frère parce qu’il lui a prêté un jouet
sans chicane? Son professeur parce qu’il lui
a appris le nom des planètes? À la voisine
qui lui a souri ce matin? On peut aussi nom-
mer des faits pour lesquels on se sent
chanceux ou reconnaissant comme « Je suis
content d’être en santé pour pouvoir jouer
longtemps dehors!». Une belle façon de les
initier aux bienfaits de la gratitude dans leur
vie.

Cet exercice est un rituel à créer avec
les enfants pour faire le point. Pour les gui-
der – et pour qu’éventuellement ils le fas-
sent seul à l’adolescence, par exemple – on
se prête au jeu avec eux et on répond avec
franchise. Réaliser que ses parents aussi vi-
vent des hauts et des bas, c’est rassurant!

Nadine Deschenaux

Trois questions à poser avant le dodo
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Dre France Lafontaine 
Dre Annick Girard
Dre Maude Pettigrew
Guy Dragon, denturologiste

www.vos-dents.com/fr/services
780, chemin des Hauteurs bureau 202

Saint-Hippolyte 450 224-8241

Pour mon article de ce mois-
ci, j’avais envie de vous pré-
senter le nouvel aréna régio-
nal de la Rivière-du-Nord. Cet
amphithéâtre se trouve à
Saint-Jérôme, sur la rue Fi-
lion. C’est l’architecte Serge
Massicotte qui a dessiné les
plans de ce projet. Le chan-
tier a débuté le 16 juin 2014
et l’ouverture officielle du
site a eu lieu à la fin février
2016. Le 12 mars, ma famille
et moi avons eu l’opportunité
d’aller visiter ce nouveau
centre sportif.
L’aréna compte deux glaces qui serviront à

pratiquer différents sports, dont le hockey, le
patinage de vitesse courte piste et le patinage

artistique. De plus, les installations peuvent ac-
cueillir jusqu’à 1 400 spectateurs. L’aréna
contient neuf chambres pour permettre aux
athlètes d’enfiler leur équipement. Il y aura
aussi une boutique Pro-Shop pour que les spor-
tifs puissent faire aiguiser leurs lames. Lors de
ma visite, ni la boutique, ni le comptoir de res-
tauration n’étaient ouverts.

La Coupe Sélects fin avril
J’aurai la chance de pratiquer dans cet am-

phithéâtre lors de la 5e édition de La Coupe Sé-
lects, qui se déroulera à la fin avril 2016. Ce pré-
camp d’évaluation vise à recruter des joueurs qui
seront ensuite invités à participer au camp de
sélection pour la formation des équipes Pee-Wee
AAA et Pee-Wee AAA-relève des Sélects du Nord.
Si vous avez envie d’aller visiter l’aréna et d’y pa-
tiner, je vous invite à consulter le site Internet
suivant, afin d’y trouver les dates et heures al-
louées au patin libre. http://www.vsj.ca/fr/arena-
regional-de-la-riviere-du-nord.aspx

Le nouvel aréna régional de la Rivière-du-Nord

Milan Latulippe
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Vous avez une nouvelle
à nous transmettre ?
Communiquez avec la
coordonnatrice Nicole
Chauvin,  450 563-5151

ou Michel Bois, 
450 563-1617. Vous

souhaitez apporter votre
contribution à la
communauté ?

Le journal Le Sentier
vous en donne la

possibilité!
La direction du

journal Le Sentier
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Coopérative jeunesse de services (CJS) de Saint-Hippolyte

Plusieurs organismes et entreprises des secteurs publics, sociaux et économiques ont manifesté leur
intérêt à soutenir ce projet estival qui s’adresse aux adolescents de 13 à 16 ans.  Un comité local a été
formé et jouera un rôle de mentorat auprès de ce groupe de jeunes.

La CJS est un projet qui propose à 15 jeunes de créer leur propre entreprise de services à la commu-
nauté suivant le modèle coopératif.  Ces coopérants seront formés, soutenus et accompagnés par deux
animateurs et leur comité local.

En offrant généralement des services de peinture, de tonte de gazon et de divers travaux d'entretien, ils
expérimentent la gestion d'une entreprise coopérative.  Ainsi, ils mettent en commun leurs ressources;
déterminent la gamme de services qu'ils désirent offrir à la communauté; se répartissent les tâches et
responsabilités afférentes à la gestion de leur coopérative.

Ce projet est issu du Réseau de la coopération du travail du Québec qui assure la formation des anima-
teurs et leur soutien durant tout l’été.

OFFRES D’EMPLOI : 2 animateurs (trices)

Ainsi, la CJS de Saint-Hippolyte présente ses offres d’emploi pour étudiants finissants de niveau collé-
gial ou universitaire, pour assumer les différentes tâches et répondant aux conditions suivantes :

Principal mandat :
Encadrer, conseiller et former quinze adolescents de 13-16 ans dans la mise sur pied, la promotion, la ges-
tion, le fonctionnement et l’appropriation de leur entreprise coopérative.  L’animateur devra travailler en
collaboration avec un comité local composé de membres de la communauté des secteurs sociaux et
économiques.  Il devra organiser les entrevues, recruter les participants à la coopérative, offrir un stage
d’intégration aux coopérants et élaborer des documents et outils de travail avec ceux-ci. 

Conditions :
- Diplôme collégial ou universitaire dans l’un des domaines suivants : intervention, éducation ou gestion
- Expérience de travail auprès des jeunes
- Disponible du 23 mai au 26 août 2016
- Être disposé à suivre une formation intensive de 4 jours 
- Responsable, organisé et faire preuve de dynamisme 
- Habileté au travail d’équipe
- Temps plein de jour
- Salaire entre 14 et 16 $ de l’heure

Faire parvenir une lettre de motivation et son CV au plus tard le 29 avril 2016.

À l’attention du : Comité local CSJ Saint-Hippolyte

À l’adresse suivante : 2253, chemin des Hauteurs
Saint-Hippolyte (Québec) J8A 1A1

Ou par courriel : mcaron@saint-hippolyte.ca

OFFRE D’EMPLOI 
GREFFIER / GREFFIÈRE

Sous la supervision de la directrice générale, la personne titulaire du poste planifie, organise, dirige
et contrôle les activités reliées aux affaires juridiques et à l’administration de la Municipalité. 
PRINCIPALES RESPONSABILITÉS 

• Assure la préparation et le suivi des séances du Conseil municipal dont entre autres : la pré-
paration des ordres du jour, des avis de convocation, des projets de résolutions et de règle-
ments; 

• Rédige ou participe à la préparation des appels d’offres, s’assure de leur conformité et du res-
pect des procédures légales applicables, les publie, les reçoit, les ouvre et en fait rapport au
Conseil municipal; 

• Fournit à l’administration municipale le soutien juridique requis par les différentes lois régis-
sant le domaine municipal; 

• Est responsable de l’accès aux documents et de la protection des renseignements personnels
au sens de la loi sur l’accès aux documents des organismes publics; 

• Assure la garde des archives et est responsable des travaux relatifs à la gestion documentaire; 
• Voit au suivi de tous les dossiers litigieux dirigés contre la Municipalité et représente la Mu-

nicipalité à la Cour municipale; 
• Gère le portefeuille des assurances générales et le traitement des réclamations; 
• Dirige, planifie et coordonne, à titre de président d’élection, la tenue d’élections municipales

et référendums; 
• Prépare et assure le suivi de différents dossiers : ventes pour taxes, règlements d’emprunts,

acquisitions et ventes de terrains. 
COMPÉTENCES 
• Le candidat détient un diplôme universitaire en droit et est membre du Barreau du Québec ou

de la Chambre des notaires du Québec; 
• Possède un minimum cinq (5) ans d’expérience en droit municipal ou de trois (3) ans d’ex-

périence à titre de greffier acquise dans une organisation municipale; 
• Maîtrise les logiciels de la suite Office. 
APTITUDES 
• Autonomie, rigueur, esprit d’analyse et de synthèse; 
• Habiletés à gérer plusieurs dossiers simultanément et à établir des priorités; 
• Capacité à travailler en équipe; 
• Aptitudes pour la communication écrite et verbale. 
CONDITIONS SALARIALES 
La rémunération sera établie en fonction de la formation et de l’expérience du candidat. 
Entrée en fonction 7 juin 2016. 
Toute personne intéressée est invitée à faire parvenir son curriculum vitae avant le jeudi, 28 avril
2016, par courriel, à l’adresse suivante : ccote@saint-hippolyte.ca 
Nous communiquerons uniquement avec les personnes convoquées à une entrevue. 
Note : Le masculin est utilisé dans le seul but d’alléger le texte.

HORIZONTALEMENT

1.Commerce d'excavation à Saint-Hippolyte  -
Rapide, avec hâte.

2.Organisation des Nations Unies  -  De la même
mère mais de pères différents.

3.On s'en sert souvent -  Ambassadeurs perma-
nents du Vatican.

4.Ensembles des éléments nécessaires à l'équi-
pement d'un lit.

5.Éminence -  Utilise quelque chose à mauvais
escient, gâche. 

6.Utilise une arme  -  Personne qui lit.  
7.Elle a la couleur de l'or, jaune - Agent secret
de Louis XV.

8.Graffiti  -  Amour-propre, le moi  - Consonnes.
9.Élément d'un test -  Constructeur d'automo-
bile  allemande  -  Se déplace d'un endroit à
un autre. 

10.Bouton desséché des fleurs de giroflier - Agi-
tation, affolement.

11.Régime obligatoire - Ville de Belgique en ré-
gion flamande - Infinitif.

12.Greffe d'un arbre  - Envergure, taille d'une
personne.  

.

VERTICALEMENT

I. Commerce de plomberie sur le chemin du
lac Bertrand  -  Puissant félin d'Asie au pe-
lage jaune rayé de noir.     

II. Chantage, provoque la soumission en faisant
peur.

III. Espace de temps entre le coucher et le lever
du soleil  - Prénom du propriétaire de la
quincaillerie du village.

IV. Coiffeuse prénommé Sylvie de Mars et Vénus
- Manière de s'habiller, style.

V. S'élancera avec violence - Voyelles doubles -
Dégoût, mépris .

VI. Astate  -  Qui sont contraire a la loi, inter-
dites.

VII. Moutarde sauvage  - Point cardinal.
VIII. Grand vitrail circulaire, décoration en forme

de rose  -  Adjectif possessif féminin.  
IX. Alcool que l'on obtient par fermentation du

raisin  -  Vision très éloignée de la réalité,
conception imaginaire. 

X. Complication, accident  - Qui n'est pas
ferme, mollet.

XI. Au golf, petite cheville de bois - Posséda, 
obtenu - Percevoir à l'aide de la vue.

XII. Crochet en forme de S  - Refuge d'animaux
sauvages .

Solution à la page 31.

Michel Bois

Mots croisés

Espace publicitaire 
avec visibilité assurée

Jocelyne Annereau Cassagnol
450 431-2002
4446cassanne@gmail.com

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

Lyne Rochon
514 409-4087
lyne.rochon@bell.net 
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LA COLLECTION J’AIME LIRE
Bonjour chers
lecteurs, 

Aujourd’hui,
je vais vous
parler de la
collection de 
livres J’aime
Lire qui,
comme son
nom le dit, est
faite pour tous
ceux qui ai-

ment la lecture! Dans chaque livre de la
collection, il y a : une histoire, des jeux et
un concours qui s’appelle « Trouve-moi
un nom ». Il y a aussi les « Jeux de Bon-
nemine » de 47 pages et « Tom-Tom et
Nana » de 57 pages. Les livres sont pu-
bliés par les éditions Bayard Presse
Jeune Canada.

Catherine Arsenault

LE CHAT POLYDACTYLE
Les chats polydactyles sont des chats

qui ont des doigts de trop. Les chats
comme ça, c’est rare! En effet, normale-
ment les chats ont 5 griffes en avant et
4 en arrière. Moi, j’ai un chat qui s’appelle
Mitten et elle a 7 griffes en avant et 5 en
arrière!

Dans le livre des records Guinness, il
y a même un chat qui a 8 griffes en avant
et 6 en arrière… Ça fait donc 28 griffes
sur le même chat! 

Pour moi, ma chatte Mitten, même si
elle a des défauts, je l’aime comme elle
est.

Lucie Justum

MON VOISIN DONALD
Pour l’article d’avril, j’ai eu de la diffi-

culté à choisir sur qui j’allais faire mon en-
trevue, mais mon choix s’est arrêté sur
mon voisin Donald Lachaîne. Donald
aime la nature et il aime surtout le cam-
ping. Il est le parrain de ma petite sœur
Arianne. Ce que j’aime de son métier,
c’est qu’il construit de gros camions chez
Paccar. Il travaille aussi à temps partiel.
Donald nous fait souvent rire. Quand

nous partons en camping tout le monde
ensemble, on passe de bons moments en
famille. Malheureusement, je n’ai pas fait
d’entrevue… car je voulais lui faire une
surprise ! Je t’aime, prends soin de toi.

Laurence Gohier

DISCO DES JEUNES
Chers lecteurs, avez- vous déjà en-

tendu parler de la disco des jeunes?
Cet évènement a lieu à chaque

deuxième vendredi du mois. Ceci est ré-
servé aux sept à quatorze ans. À chaque
disco, il y a un thème, une façon de s'ha-
biller et de gentils bénévoles qui s'occu-
pent de nous amuser à chaque fois. À la
disco, il y a une cantine avec chocolats,
bonbons, etc., ainsi que des prix à gagner.
Il y a aussi un vrai DJ, donc toutes ces
choses rassemblées font une magnifique
soirée, mais tout ça n’est pas gratuit : le
coût d’entrée est de 5$. 

À la prochaine les amis, et bon mois
d'avril ! 

Laurence Giroux

ENTREVUE 
AVEC JEAN CHARBONNEAU

Jean est un percussionniste dyna-
mique. Il fait partie de deux groupes de
musique, Steve Provost et Les Frères
Goyette. Il a aussi joué avec Les Tapeux
de pieds, Bernard Adamus et Michel Ri-
vard. Il a commencé à faire du piano à six
ans et des percussions à treize ans ; son
instrument préféré est la batterie. Il a
participé au Festival de Jazz de Montréal
(c'était son plus grand public), au Festi-
val Juste pour Rire et aux Francofolies!
Quand il commence son spectacle, il
n'est pas du tout nerveux parce qu'il est
bien préparé. Son plus grand rêve est
d'être un musicien professionnel! Son
meilleur souvenir avec Les Frères
Goyette c'est le spectacle de Patrick
Groulx à la Place des Arts.

Eloi Charbonneau

LES DANGERS D’INTERNET
Chers lecteurs, aujourd’hui je vais

vous parler des dangers d’Internet pour

les enfants. Je vais vous donner des
suggestions sur quoi faire pour vous pro-
téger ! 

1- Il ne faut jamais mettre votre vrai
nom.

2- Il ne faut jamais répondre aux mes-
sages dont on ne connaît pas la per-
sonne. Ça pourrait être quelqu’un qui a
des mauvaises intentions avec les en-
fants. En plus il pourrait localiser votre té-
léphone, tablette, etc. 

3- Pour un maximum de sécurité, vous
devriez toujours jouer près d’un adulte.
Comme ça, l’adulte pourra toujours in-
tervenir.

J’espère que vous avez aimé mon ar-
ticle et qu’il va beaucoup vous aider.

Arielle Marion

J’AIME RENAUD-BRAY !
Bonjour chers lecteurs, je veux vous

parler du magasin Renaud-Bray, qui est
très connu. Moi, c’est justement mon
magasin préféré, parce que je trouve
que ça vaut la peine d'acheter des trucs
amusants comme des livres ou des jeux
de société. Ce que je préfère personnel-
lement au Renaud-Bray, c’est les Leggo,
les Playmobils et les livres.

Alison Selway

MA PREMIÈRE ENTREVUE
JOURNALISTIQUE

Je vous présente le travail de ma
mère, Marie-Eve Carrier, coordonnatrice
de recherche en santé mentale. 

— En quoi consiste ton travail?
Je coordonne un réseau de re-

cherche sur la sclérodermie, une mala-
die rare et incurable. Nos recherches
visent à mieux comprendre ce que les
patients vivent au quotidien et à déve-
lopper des programmes leur permet-
tant d’améliorer leur qualité de vie. 

— Qu’est-ce que tu aimes le plus dans
ton boulot?

J’aime beaucoup discuter avec les
patients pour mieux comprendre leur

réalité. J’apprécie aussi de pouvoir tra-
vailler principalement de la maison.  

— Qu’est-ce que tu trouves le plus diffi-
cile? 

Je travaille avec des hôpitaux et des
patients de partout à travers le monde,
donc mon travail se fait à 95% en an-
glais. Même si je suis pratiquement bi-
lingue aujourd’hui, je trouve parfois la

communication plus difficile en anglais. 
Milan Latulippe

ELI BOU-NASSIF, LIBANAIS
Eli Bou-Nassif a
53 ans. Il est né
le 20 juillet 1962
et il vient du Li-
ban. Il a deux
enfants et i l
parle avec un
petit accent. Il a
une petite mai-
son à deux
étages et fait du
ski alpin. Il tra-

vaille dans la mécanique. Enfin, il fait du
« fasaulia », c’est un plat qui vient du Li-
ban.

Lou-Ann Grenier, Mia Noël 
et Myriam Bou-Nassif

MANON PRÉVOST
Pour avril, j’ai fait une entrevue avec

ma professeure de piano, Manon Prévost.

— Quel est ton travail, Manon?
Je suis éducatrice.

— Pourquoi aimes-tu les enfants?
J’aime les enfants car avec eux, 
on ne sait pas à quoi s’attendre.

— As-tu des enfants?
Oui, j’en ai…et que des filles.

— Quel est ton passe-temps favori?
Enseigner le piano. D’ailleurs j’ai

parfois deux élèves par soir.
Sasha Côté

ENTREVUE AVEC AUDREY
Audrey est animatrice, journaliste et

étudiante à temps plein. Comme anima-
trice, elle est fantastique, ça je peux le dire
car elle est mon animatrice. Audrey fait
aussi des articles dans le journal Le Sen-
tier. Puisque je la vois à chaque semaine,
je l’ai interviewée.

— Quel âge avez-vous?
23 ans.

— Quand êtes-vous née ?
Le 3 janvier 1993.

— Avez-vous des frères ou sœurs ?
Oui, une petite sœur du nom

de Laurence.
— Pensez-vous rester journaliste toute
votre vie ?

Non, en finissant mes études
j’aimerais travailler pour une 

organisation non gouvernementale.
Arielle Colmor-Thibault 

MA MÈRE
Si vous avez lu l’article « Une journée

dans la vie de mon papa Alain Laliberté »,
maintenant vous allez connaître ma mère.
Ma mère s’appelle Nancy Veilleux. Elle a
35 ans. Ma mère travaille en coiffure à do-
micile. Elle est une grande artiste. Elle est
non seulement styliste mais également
une coloriste exemplaire. Elle est la meil-
leure, tout comme mon papa !

Lily-Jade Laliberté

Animées par Audrey Tawel-Thibert
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4498
CHAISE RELAXE MULTIPOSITION
Choix de couleurs: rouge, noire, bleue ou verte
SA03085R-N-B-V
prix courant 69.99

SCIE CIRCULAIRE 7 1/4’’
15 A | 5200 tr/min | Plateau en aluminium
OU19147
prix courant 159.99

PERCEUSE SANS-FIL 1/2”
1.5 A | Incluant: 2 batteries 18 V Lithium-ion, chargeur et sac de transport
OU16324
prix courant 199.99

9998 97$

Nous voici à la mi-mars et la
neige tend à se faire remplacer
par la pluie et certains signes
avant-coureurs de la nouvelle
saison commencent à poindre à
l’horizon. Les Bernaches du
Canada sont arrivées en grande
pompe et cacardent tout au
long de leur parcours aérien.
Leur quartier d’hivernage a
été laissé derrière et l’instinct
leur dicte de remonter vers le
Nord.
Le 14 mars, j’ai vu et entendu mon premier

Merle d’Amérique. Il était perché dans un ar-
bre dégarni et semblait reluquer les terrains
où la neige avait laissé place à une pelouse jau-
nie. Le 15 mars, j’ai pu observer un oiseau de
retour de son passage hivernal au Mexique. Il
s’agit de la Buse à épaulettes qui répétait à tue-
tête son Kîî-aah grinçant. Son cri a été entendu
par un congénère qui lui répondait de loin.

Les cycles naturels ancestraux
Toute cette effervescence nous donne en-

vie que la saison change d’elle-même en un
rien de temps, mais nous savons qu’il n’en sera
pas ainsi. La nature fonctionne par cycles. Les
températures se réchaufferont pour laisser
place à d’autres arrivées d’oiseaux migra-
teurs. Toutefois, il y aura encore quelques
chutes de neige, du temps toujours frisquet et
des périodes de gel. Ces avancées comme ces
reculs nous permettront d’accueillir la nouvelle
saison en soubresauts. Avec la fonte des neiges,
la couleur changeante de la glace sur nos lacs
et les lopins de terre dégagés de l’emprise du

froid et du gel, les ruisseaux se fraieront un
chemin jusqu’à l’étendue d’eau la plus proche.

Chouette rayée et Grand Pic
Les journées qui allongent bien tranquil-

lement, mais sûrement auront tôt fait de dé-
clencher les hormones de reproduction chez
nos espèces sauvages. La Chouette rayée s’est
mise à ululer, et ce, pas seulement la nuit.
Comme tant d’autres, elle est en quête d’une
partenaire pour répondre aux besoins millé-
naires de la survie de son espèce. Le Grand Pic
ne donne pas sa place non plus. Il émet son
cri, une sorte de yuk-yuk-yuk-yuk-yuk stri-
dent et sonore. Actif toute l’année comme la
Chouette rayée, il s’active davantage lorsque
le printemps remplace l’hiver. Non seulement
creuse-t-il alors des trous rectangulaires pour
s’alimenter d’insectes xylophages, mais il amé-
nagera une cavité plus profonde là où la femelle

pourra y déposer ses œufs, pour y élever ses
oisillons. Plus tard, lorsque les plans d’eau se-
ront libres de glace, les canards autant bar-
boteurs que plongeurs viendront y séjourner
ou y nicher.

Une effervescence hors du commun
C’est la grande effervescence de la nature

sauvage qui commence. Le grand cycle sai-

sonnier de notre faune comme de notre flore
fait son entrée discrète dans notre vie quoti-
dienne. Il serait malvenu de ne pas prêter
l’oreille. Il serait malaisé de ne pas regarder
tout autour. Il serait malhabile de ne pas com-
prendre que l’humain fait aussi partie de cette
renaissance saisonnière.

Le printemps qu’on anticipe

 

 

Jean-Pierre Fabien

 

 

 

 

 

 

  

Aquarelle de Diane Couët

•Armoires de cuisine
• Salle de bains
• Bloc de boucher
•Accessoires de cuisine

À l'achat d'une cuisine de 5000$ et plus, recevez 
2 h de consultation avec une styliste d'intérieur.

Détaillant de produits

Marie-Noëlle Bélanger
defiliberte@hotmail.com / www.votrecuisine.net / facebook.com

2875, boul. du Curé-Labelle suite 107 Prévost Qc J0R 1T0 Tél. : 450 712.9830



L E  S E N T I E R • 30 • A V R I L  2 0 1 6

Il y a peu de temps encore, on
disait des champignons qu’ils
n’étaient pas nourrissants. On
ne savait pas alors qu’à part les
vitamines, il y a d’autres prin-
cipes importants qu’on doit
trouver dans la nourriture, les
oligo-éléments : iode, fer, cui-
vre, potassium, magnésium et
beaucoup d’autres. Leur excès
autant que leur carence est
nuisible à la santé.
À l’évidence, les substances puisées par les

arbres dans le riche terreau forestier ne peuvent
que se retrouver dans les champignons qui
poussent sur leurs troncs et à leurs pieds. C’est
un fait qui commence à être reconnu par les
scientifiques occidentaux depuis qu’ils ont com-
pris l’efficacité de remèdes tirés de certaines
plantes qui étaient utilisées anciennement. La my-
cothérapie est une science nouvelle en Occident,
pourtant, les champignons sont utilisés depuis
des milliers d’années dans les médecines tra-
ditionnelles de diverses cultures.
Des vertus curatives extraordinaires

Dans des écrits chinois datant de plus de
4 000 ans, on fait état des propriétés curatives
de certains champignons comme le ganoderme
des pruches, le Reishi, qu’on appelle « plante
de l’immortalité ». Et on a trouvé, parmi les ob-
jets que transportait Otzi, l’homme dont on a dé-
couvert le cadavre momifié dans les Alpes en
1991, un petit sac contenant des morceaux de
polypore oblique (le fameux Chaga) enfilés
sur une lanière de cuir. La datation au car-
bone 14 des restes de cet homme a permis d’éta-
blir qu’il vivait il y a 5 300 ans. Il transportait
sans doute ce champignon pour soigner ses rhu-
matismes. Le Chaga possède à ce que l’on dit des
vertus curatives extraordinaires. Dans son roman,

Le Pavillon des cancéreux, Alexandre Solje-
nitsyne en fait prendre à un cancéreux qui gué-
rit après être passé proche de la mort. L’action
de ce roman se déroule en Sibérie, un endroit
dans le monde où les tisanes de Chaga rem-
placent pour plusieurs le thé ou le café.
Les études intensives du Dr Hausman

Parmi les multiples qualités prêtées aux
champignons, on cite leurs propriétés antivirales,
anti-inflammatoires et antitumorales, leur ca-
pacité à augmenter les défenses immunitaires,
et leur effet sur la baisse du mauvais cholesté-
rol et de la tension artérielle. Aux États-Unis, le
Dr Marvin Hausman surnommé le Mushroom
Doctor fait des études intensives depuis plus de
trente ans sur les propriétés curatives des cham-
pignons. Il prétend que ceux-ci sont des su-
peraliments capables de protéger les cellules et
le corps contre les attaques de maladies auto-
immunes comme le diabète, l’arthrite, le pso-
riasis, et même contre des maladies dégénéra-
tives comme le Parkinson et la maladie
d’Alzheimer.
Une lutte contre les radicaux libres

Et, la meilleure et non la moindre, serait la
propriété qu’ont certains champignons de dé-
truire les radicaux libres. Les radicaux libres
sont, en gros, des molécules d’oxygène instables
et incomplètes qui tentent pour se compléter de
se joindre à des éléments de nos propres cel-
lules. La prolifération des radicaux libres peut
entraîner des dommages ayant des effets nocifs
sur la longévité de nos cellules. Les radicaux li-
bres sont responsables de notre usure, de no-
tre vieillissement, ils ont un peu sur notre sys-
tème un effet comme celui de la rouille sur le
métal. Pour vos commentaires et pour manifester
votre intérêt : amycologues@outlook.com voir
aussi notre page Facebook sur : Club des my-
cologues des Laurentides.

Marie Morin

Société d’horticulture et d’écologie de Prévost

Conférence 
sur les rhododendrons

Conférence : Les rhododendrons
Conférencière : Claire Bélisle
Mercredi 27 avril  à 19 h 15

Rhododendrons ou azalées ?
D’un point de vue botanique, les rhododendrons et les azalées appartiennent au même

genre. On a longtemps nommé « azalées » les arbustes à feuilles caduques et « rhodo-
dendrons » ceux à feuilles persistantes. Cet usage tend de plus en plus à disparaître pour
ne conserver que le terme « rhododendron ». Ces plantes acidophiles fleurissent abon-
damment au printemps et sont un choix incontournable pour les sites semi-ombragés.
Les fleurs portées à l’extrémité des branches se déclinent dans presque toutes les cou-
leurs et, chez certains cultivars, elles sont parfumées.

Notre conférencière
Claire Bélisle est présidente de la Société des rhododendrons du Québec. Elle colla-

bore avec des magazines spécialisés en horticulture ornementale depuis une douzaine
d’années et a été rédactrice en chef du magazine Québec vert durant trois ans. À la fois
conférencière, journaliste et horticultrice, le travail de terrain est essentiel à son bien-
être. Comme elle le dit elle-même : « Je vis de ma pelle et de ma plume, selon les com-
mandes et les saisons. »

C’est un rendez-vous 
Joignez-vous à nous, le mercredi 27 avril, à 19 h 15, à la salle Saint-François-Xavier

au 994, rue Principale, à Prévost. La conférence est gratuite pour les membres et le coût
est de 5 $ pour les non-membres. Des prix de présence seront tirés au cours de la soi-
rée. Visitez notre site internet: http://shep.qc.com

Diane Barriault et Diane Hébert

ENVIRONNEMENT +

Reishi et Chaga prêts à l'usage
PHOTO BÉLINDA DUFOUR

Valeur nutritive et propriétés curatives des champignons

Vous êtes invité à l’assemblée générale an-
nuelle du Club des mycologues des Lauren-
tides qui se tiendra à 19 h 30, le jeudi 28 avril
2016, à la Gare de Prévost, au 1272 de la rue
de la Traverse à Prévost (Québec) J0R 1T0.

Vous êtes prié de vous présenter à par-
tir de 18 h 30 pour les inscriptions et le rè-
glement des frais d’adhésion, car pour avoir
droit de vote à l’assemblée il faut être mem-
bre en règle. Ces frais sont de 20 $ par per-
sonne ou 30 $ pour une famille. Vous pou-

vez assister à l’assemblée même si vous
n’êtes pas membre, mais vous n’aurez pas
le droit de vote.

Vous pouvez consulter l’ordre du jour de
cette assemblée sur notre page Facebook.
Pour information : Marie Morin 450 224-
2040 Courriel : amycologues@outlook.com

Marie Morin

450 624-1119, poste 8550 
1 877 842-3303

télécopieur : 450 623-6594
sylvie.labrosse@promutuel.ca

3044, boulevard Dagenais Ouest, Laval (Québec) H7P 1T6

DEUX MONTAGNES

SYLVIE LABROSSE
agente en assurance de dommages

Ouvert
7/7

7h à 21h
Agence SAQ, vins et spiritueux

2280, chemin des Hauteurs • 450 563-2145

�

�

�

�

�

�

Épicerie complète
Service de boucherie personnalisé
Boulangerie
Fromages fins et charcuteries
Fruits et légumes frais
Meilleurs repas cuisinés sur place

Assemblée générale annuelle du
Club des mycologues des Laurentides
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R.B.Q. 2423-7190-25

450 224-0555
groupestonge.com

• Aménagement
de terrain 

• Construction 
de route

• Démolition

• Livraison 
de matériel 

ANALYSE 

DE SOL
INSTALLATION

SEPTIQUE

EXCAVATION

et plus...

Vous avez besoin d'un service 
d'entretien ménager de qualité, adapté
à vos besoins...

Contactez-moi pour une évaluation.
Catherine 450 694-3090

PETITE ANNONCE

70 composteurs ainsi que 70 barils servant à
récupérer l’eau de pluie seront bientôt distribués
au Marché d’alimentation IGA de Saint-Hippolyte.
Dans le cadre du programme Clé en main du Fonds
Éco IGA, ces articles seront distribués le 21 mai
2016, de midi à 15h, au IGA situé au 972, chemin
des Hauteurs.
En s’inscrivant en ligne sur le site Internet du Jour de la Terre, les ci-

toyens courent la chance de pouvoir se procurer l’un ou l’autre de ces
articles au coût réduit de 30 $. La période d’inscription est maintenant
ouverte et se poursuivra jusqu’au 9 mai.
Des gestes concrets pour aider l’environnement

Les barils récupérateurs d’eau de pluie permettent de fournir de l’eau
pour des usages tels que les travaux de jardinage et de nettoyage exté-
rieur. Ces barils possèdent une capacité maximale de 200 litres et nous
aident à récupérer en moyenne 4 800 litres d’eau par été. Le compos-
teur est un moyen efficace pour nous aider à réduire notre quantité de
matières résiduelles. Parmi les nombreux déchets que nous produisons

quotidiennement, une grande partie est constituée de matière orga-
nique, qui peut facilement être compostée. Le Fonds Éco IGA est géré par
l’organisme Jour de la Terre qui se veut un levier de développement du-
rable pour les collectivités québécoises. Il sert à financer des projets qui
répondent concrètement aux réalités du milieu et qui visent la protec-
tion, la conservation et la valorisation de l’environnement de façon du-
rable.
N’oubliez pas de vous inscrire sur le site Internet du Jour de la
Terre

Depuis sa création, le Fonds Éco IGA a permis de distribuer près de
63 000 barils récupérateurs d’eau de pluie et de financer d’innombra-
bles projets dans toutes les régions du Québec auxquelles s’ajoutent main-
tenant quelques villes du Nouveau-Brunswick. Pour vous inscrire visitez
le site www.iga.net/fondsecoiga ou www.jourdelaterre.org et pour
de plus amples renseignements, veuillez contacter Mila Kamenova, char-
gée de projets à : jourdelaterrefonds@jourdelaterre.org ou au numéro
514 728-0116 poste 22.

Initiative environnementale signée IGA

Vous êtes un utilisateur des
sentiers non motorisés et/ou un
amateur d’activités de plein air?
Cette invitation est pour vous!

Le jeudi 5 mai à 19h vous êtes cordiale-
ment invités à l’assemblée annuelle du Club de
plein air de Saint-Hippolyte qui se tiendra au
pavillon Roger-Cabana. Il sera question de la
formation du nouveau conseil d’administration,

des orientations du club ainsi que de l’entretien et la pérennité des
sentiers.

N’hésitez pas à nous contacter avant la rencontre pour de plus am-
ples informations sur Facebook à l’adresse suivante : https://www.fa-
cebook.com/Club-de-Plein-Air-de-St-Hippolyte-288113827899697/
Ou visitez notre site Web : http://pleinairsthippolyte.ca/

Au plaisir de vous rencontrer. 
Le conseil d’administration

Club de Karaté Saint-Hippolyte

Les cours sont le Lundi et le Mercredi. 18h30 à 20h

Concentration Cardio
Détermination Souplesse

Contrôle de soi      Auto défense

Centre éducatif et 
communautaire des Hauteurs
30, rue Bourget, Saint-Hippolyte

Senseï : Michel Petit
Tél. : 450 563-3622

petitm@csrdn.qc.ca

Inscrivez-vous. 

RÉNOVATIONS GÉNÉRALES ET SPÉCIALISÉES

450.530.0656

• Gestions de projets
• Agrandissement
• Cuisines et salles de bain
• Finition haut de gamme
• Ébénisterie
• Pose de céramique

35 ans d’expérience 

R.B.Q. : 5682-7892-01

Assemblée générale annuelle du Club de plein air de Saint-Hippolyte

ENVIRONNEMENT +
les petites annonces

TARIF
5 $ par mois pour 15 mots et moins,   

10 $ par mois pour un encadré  
de 20 mots et moins.  

Le paiement est exigible avant la parution 
du journal.   450 563-5151

Vous avez une nouvelle à nous transmettre ?
Communiquez avec la coordonnatrice Nicole Chauvin,  450 563-
5151 ou Michel Bois, 450 563-1617. Vous souhaitez apporter

votre contribution à la communauté ?

Le journal Le Sentier vous en donne la possibilité!
La direction du journal Le Sentier
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COURTIER IMMOBILIER AGRÉÉ
cdion@immeublesdeshauteurs.com

SAINT-HIPPOLYTE – Garderie familiale! Grande
propriété avec 4 CAC. Comb. lente. S.-sol fini.
Garage détaché double. À 5 min. des princ. ser-
vices. MLS 12316732. 219 900 $

SAINT-HIPPOLYTE – Pl.-pied, 2 CAC, 2 poêles
comb. lente. S.-sol fini. Ter. : 23 075 p.c., haies. Près
d’un parc/patinoire/tennis. À 12 min. de Saint-
Jérôme. MLS 26949796. 174 900 $

SAINT-HIPPOLYTE – Propr. en excel. condition.
CUI/SDB rénovées. Ambiance chaleureuse, espace
et confort. 5 CAC, 4 SDB! À prox. des services, aut.
15 et piste cyclable. MLS 26048459. 289 000 $

BORD LAC À L'ANGUILLE - Lac non-navig.
Plain-pied rénové. 3 CAC. 2 SDB. Comb. lente.
Sous-sol fini. Parc à 1 min. MLS 11855114.
215 000 $

ACCÈS DIRECT AU LAC DE L’ACHIGAN –
Maison bord riv. Pashby par laquelle vous accé-
dez directement au lac de l’Achigan (nav.).
Rénové. 3 CAC. 2 s./bains. Foyer. MLS 26237832.
257 500 $

ACCÈS NOT. LAC CONNELLY – Chaleureux cot-
tage! Installez-y votre famille. 3 CAC, 2 SDB, 
S. fam., véranda, chalet d'invité. MLS 10104802.
198 500 $

LAC DE L’ACHIGAN – Cottage champêtre 2009.
Accès à 5 min. au lac de l’Achigan. 3 ch. à l’étage. 
2 s./bains. Foyer. Ter. : 44 800 p.c. MLS 10807107.
349 900 $

SAINT-HIPPOLYTE – Résidence 2007. Qualité
constr. sup.! Vastes pièces, foyer, s.-sol fini.
Garage. Ter. : 98 623 p.c. Près des services. 
MLS 274 85508. 550 000 $

LIMITE SAINTE-SOPHIE/SAINT-HIPPOLYTE –
Constr. 2013. Espaces bien conçus, aire ouverte sur
la nature. 3 CAC + bur.  Terrain : 68 471 p.c., boisé.
Garage (1). À 12 min. de Saint-Jérôme. 
MLS 21111616. 319 000 $

125’ BORD LAC DE L’ACHIGAN – Résid. haut
de gamme! Concept à aire ouv. largement fenes-
tré sur le b./eau (franc sud). Cuisine de chef!
Vastes pièces! Clé en mains! MLS 9070286.
795 000 $

ACCÈS LAC ST-ONGE – Charmante propr. Sect.
résidentiel et paisible! Aire ouverte. 2 foyers, 
3 CAC. S.-sol. Terrain boisé et paysagé. 
MLS 23553581. 199 000 $

147’ BORD LAC CONNELLY – Luxueuse rési-
dence! Site exceptionnel! Sud-ouest. Ter. paysagé
plat. 4 CAC et un BUR., 3 SDB. Vue!!! Gar. double.
MLS 25838357. 795 000 $

BORD LAC CONNELLY – Propriété impeccable!
Vue imprenable sur l'eau! Ter. plat. 3 CAC. Comb.
lente. Garage double. Piscine. MLS 13201140.
390 000 $

SAINT-HIPPOLYTE – Cottage 2010. Belle qualité
de construction! 4 ch. à coucher. 2 s./bains, 
1 s./d’eau. Sous-sol fini. Garage intégré. À 10 min.
de Saint-Jérôme. MLS 18751095. 339 000 $

REVENUS/INTERGÉNÉRATION – Maison 
2 logements ou unifamiliale (4½ et 3½). Lo ge ment
princ. libre immédiatement. Accès lac Connelly.
219 000 $

BORD LAC DE L’ACHIGAN - Rue privée.
Cottage 2 CAC sur gr. ter. intime, orienté s.-o.
Excel. condition. 176 pi b./eau (navig.). Travaux
récents. Remise. MLS 24088598. 399 000 $

ACCÈS ET BORD LAC DE L’ACHIGAN –
Propriété (accès) et terrain (335e Ave) 41 pi en bor-
dure du lac. Plage de sable. 3 CAC. 2 SDB. Foyer.
MLS 19135341. 339 900 $

SAINT-HIPPOLYTE/SAINTE-ADÈLE – Rés.
Impeccable! Constr. 2014, qualité sup. ! Vastes
espaces à aire ouverte. Bien fenestré! Véranda.
Garage. 5 min. de l’autoroute! MLS 27727335.
414 900 $

BORD LAC CONNELLY – Chalet 3 saisons avec
99 pi au bord du lac Connelly. Vue panoramique!
Int. en bois. 3 CAC. Comb. lente. MLS 26179845.
189 000 $

SECT. LAC CONNELLY – Pl.-pied bien entrete-
nu. Aire ouverte. Poêle au propane. Près des prin-
cipaux services. Parc/patinoire. À 12 min. de
Saint-Jérôme/aut. 15. MLS 27140529. 135 000 $

ACCÈS LAC CONNELLY SAINT-HIPPOLYTE

PRIX RÉVISÉ




